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APPROBATIONS ÉPISCOPALES 



LETTRE DE SON ÉMINElfCE LE CARDINAL CAYEROT 

ARCHEVÊQUE DE LYON 



Cher Monsieur, 

Vous voulez bien me communiquer le travail que vous 
venez de rédiger sur la Somme de saint Thomas d'Aquin. 
et que vous appelez avec raison la Clef de cet immortel 
chef-d'œuvre du maître. Pour Taborder avec fruit , il ne 
jsuffît pas, chacun le sait, de Favoir entre les mains, 
mais il faut encore et surtout savoir s'y reconnaître. Faute 
d'un guide , cette forme , cette marche inaccoutumées effa- 
rouchant et découragent les commençants , et le livre théo- 
logique par excellence devient pour eux comme un laby- 
rinthe où il leur est impossible de se retrouver. 

Après avoir traité d'une manière si intéressante de la 
Mystique divine, vous rendez un nouveau service à la 
science ecclésiastique en initiant les élèves de nos sémi- 
naires et le jeune clergé à la théologie de l'Ange de l'École. 

Celte courte exposition ne révèle pas seulement l'admi- 
rable structure de la Somme théologique , mais en même 
temps, grÂce à l'analyse qui l'accompagne, elle met le 
lecteur en état de l'étudier sur tous ses points, de la con- 
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sulter en toutes ses parties et de se rendre compte cons- 
tamment de Tensemble et des moindres détails. 

Je ne puis donc qu^applaudir au dessein que vous vous 
êtes proposé, en louer Pexécution, et c^est de tout cœur 
que je bénis Tœuvre et Tauteur. 

f L.-M. Gard. GAVEÏ^OT, Arch. de Lyon. 

Lyon, 4 mars 1883. 



LETTRE DE MONSEIGNEUR GRIMARDIAS 

évÊQUE DE CAHORS 

Cafaors, le 14 mars 1883. 



Monsieur TAbbé , 

Je viens de parcourir la Clef de la Somme de saint 
Thomas que vous avez eu la bonté dé m'envoyer, et je 
vous félicite de ce nouveau travail. Il pourra donner aux 
jeunes étudiants en théologie le désir de pénétrer dans ce 
vaste arsenal de la science théologique tant recommandé 
par Sa Sainteté Léon XIII ; il les y invitera même en leur 
offrant de leur servir de guide. En leur montrant le plan 
général du grand docteur, votre ouvrage sera pour eux 
plus qu'une clef; il sera un flambeau qui éclairera leur 
marche et facilitera leurs recherches. 

Je bénis donc Tœuvre et Touvrier, et suis votre bien 
affectionné , 

+ PIERRE, Év. DE Gahors. - 
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LETTRE DE MONSEIGNEUR PERRADD 

ÉVÊQUE D'aUTUN 



Autun , le 23 mars 1883. 



Monsieur^ 



Je n'ai trouvé et n'ai pu lire qu'à mon retour de Mâcon, 
où j'ai été faire une mission pour les hommes, votre 
Clef de la Somme de saint Thpmxis. 

Cet opuscule me paraît de nature à faire aimer et à 
faciliter l'étude de ce grand monument de la science 
théologique, et je ne doute pas que nos séminaires de 
France ne fassent à votre travail tout l'accueil qu'il 
mérite. 

Veuillez agréer l'expression de tous mes sentiments 
dévoués en N.-S. 

i ADOLPHE- LOUIS, Év. d'Autun. 



LETTRE DE MONSEIGNEUR SODRRIEU 

ÉVÊQUE DE CHALONS 

Mon cher ami, 

Vous appartenez à ce groupe de théologiens qui, non 
contents de répandre la lumière et la vie dans nos écoles, 
impriment publiquement à la science chrétienne un mou- 
vement, une autorité, un éclat dont la France ecçlésias- 
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tique est fière. Celle-ci connatt déjà votre nom : ses 
représentaats les plus illustres assurent qu'il sera désor- 
mais inséparable de la théologie mystique. 

Après avoir donné au Clergé un ouvrage considérable 
et de longue haleine , vous lui offrez un court , très court 
opuscule intitulé : La Clef de la Somme théologiqub de 
SAINT Thomas d'Aquin. Nul n'était désigné plus que vous 
pour nous initier à ce grand esprit : par Tordre , par la 
méthode, par la précision et par la clarté, vous êles de 
sa famille. La Somme théologique est le palais'du Maître : 
ce palais, vous Tavez assez longtemps admiré, habité, 
parcouru en tous sens, pour vous en faire Tintroducteur. 

En preuve, votre analyse claire, intelligible, attrayante, 
où le fond , la forme et la structure de la Somme sont mis 
en relief. Au lieu d'une simple dissection , c^est une ordon- 
nance large et presque ornée dont la vue attire, parce 
qu'elle promet et les jouissances attachées à la synthèse , 
et celles qui naissent de la variété des détails. Vous nous 
rendez impatients d'étudier la Somme, de contempler 
dans la première partie la majesté de Dieu et la beauté de 
ses œuvres ; dans la seconde , les richesses morales ; dans 
la troisième , la philosophie surnaturelle de la rédemp- 
tion et des sacrements. Même en nous disant ce qui manque 
à la dernière , vous éveillez cette curiosité respectueuse et 
mélancolique qu'inspire la vue d'un beau monument ina- 
chevé, et inachevé parce que la mort, ordinairement sé- 
vère pour l'homme de génie, brisa prématurément la 
main de l'ouvrier. 

Tout le monde parle de la Somme de saint Thomas , on 
ne peut compter ni ses admirateurs de commande, ni 
même ses acheteurs ; ses lecteurs sont plus rares. Cela 
tient peut-être à ce que, pour le grand nombre, ce livre, 
c'est l'énigme ; le sphinx qui en écarte les curieux n'est 
pas seulement à là porte : pour beaucoup, il est dehors, 
il est dedans , il est partout. Grâce à vos indications , 
l'énigme ne sera plus nulle part, et la Somme de saint 
Thomas aura plus de lecteurs. 
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Vous avez compris que le Clergé, composé, presque 
uniquement de pasteurs , la lira , non à ia façon continue 
des savants, page par page, avec une constance ininter- 
rompue ; mais à la façon des glaneurs , pour butiner ail 
gré des circonstance? , selon qu'il convient pour préparer 
les prônes, ou lé catéchisme, ou la direction. C'est pourquoi 
vous lui indiquez une méthode simple pour trouver sans 
tâtonnement la doctrine qui convient à chaque sujet. On 
peut dire avec confiance au moraliste comme au prédica- 
teur, en leur présentant votre manuel : Interrogez d'après 
cette méthode, et saint Thomas vous répondra toujours.' 

Mais tous n^échapperont pas à la séduction que vous 
leur préparez; plusieurs voudront suivre jusqu'au bout 
toute la trame du livre. Lesi)elles doctrines ont leur en- 
tratnement, quand une fois elles ont saisi l'esprit. Votre 
synthèse a tout ce qu'il faut pour produire cette illumi- 
nation attractive; elle déroule dans une clarté remar- 
quable la conception fondamentale de ce grand ouvrage , 
ses vastes lignes, tous ses divers points de vue et leur 
harmonie , et cela en un petit nombre de pages rapides , 
condensées, succinctes, trop succinctes peut-être. 

Était -il impossible d'introduire dans votre opuscule 
quelques échantillons de la doctrine thomistique pris parmi 
les plus précieux , comme ornement, comme simple app'ât, 
et aussi comme complément? Et s'il importait de con- 
server à votre ouvrage son extrême brièveté, valait- il 
mieux faire porter l'économie sur les éloges , au profit des 
explications didactiques, pour ce motif que tout lecteur 
est déjà gagné à l'admiration de saint Thomas plus qu'à 
la résolution de l'étudier ? Je ne sais , mais assurément 
tout jeune prêtre lira avec plaisir et avec fruit vos pages 
sobres et claires. 

Elles ont eu pour moi un charme particulier, parce 
qu'elles sont un ressouvenir de nos tête-à-tête d'autrefois 
dans notre pays natal , tantôt le long de nos vallées luxu- 
riantes, tantôt sur les pentes de nos jolis mamelons. Je 
vous vois encore emporté par vos élans de causeur théo- 
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logien, mettre la verve au service de la science, et par le 
spirituel paradoxe des formules donner aux pensées justes 
un relief original. Goûterons «-nous jamais de tels plaisirs 
en de tels loisirs? Dieu le sait. Les sociétés troublées 
infligent tour à tour au prêtre deux sorts contraires : 
aujourd'hui elles le rivent aux devoirs de la lutte , et c^est 
sans trêve ; demain , ce sera peut-être le repos forcé par 
voie d'ostracisme , sans autre liberté que celle d'offrir à la 
vérité chrétienne un culte solitaire, à voix basse, dans le 
sein de Tamitié. 

Cher auteur de la Clef de saint Thomas, je bénis votre 
œuvre, j'en bénis l'intelligent ouvrier. 

+ GUILLAUME -MARIE, Év, de Ghalons. 



ChftloDS , 17 mars 1883. 



PROLOGUE 



Saint Thomas d'Aqiiin a toujours été regardé 
comme la gloire et la lumière de la théologie 
chrétienne. Mais en ces derniers temps, à la 
parole du souverain Pontife Léon XIII, il s'est 
encore fait pour les œuvres et les doctrines de 
TAnge de l'École une heureuse recrudescence 
d'admiration, qui a déjà contribué au renouvel- 
lement des études sacrées. 

La Somme théologique suffirait seule à justi- 
fier cet enthousiasme et ces résultats. Dans les 
quarante -neuf années qu'il vécut (1226-1274), 
disons mieux, dans le court espace des vingt 
dernières années de sa vie, Thomas d'Aquin 
composa un nombre considérable d'écrits sur 
la philosophie, la physique telle qu'on la con- 
naissait de son temps, les divines Ecritures, 
'la théologie et divers sujets de circonstance. 
En chacune de ses œuvres, on reconnaît le 
maître ; mais c'est principalement dans la 
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SoMMB THÉoLOGïQUE qu'il a marqué sa puissante 
empreinte et résumé son prodigieux savoir. 

Ce volumineux ouvrage , véritable arsenal de 
la science théologique, si simple soit-il dans sa 
conception, sa marche et ses derniers détails, 
épouvante parfois les commençants, et demeure 
ainsi pratiquement inconnu à plusieurs. Le pré- 
sent opuscule a pour objet de signaler au jeûne 
clergé cet incomparable monument, de lui en 
faire admirer l'originalité, l'ampleur, la richesse, 
et, pour lui en faciliter l'exploration , d'en des- 
siner les grandes lignes avec leurs ramifications 
principales, de décrire l'aspect majestueux de 
l'ensemble et l'admirable variété des détails , 
l'ordonnance toujours égale, belle, simple et 
lumineuse. 

Nous croirions avoir bien mérité de la théo- 
logie , si , par cet humble travail , nous aidions 
à faire connaître , goûter et étudier le plus grand 
de ses chefs-d'œuvre. 

Daignent la bienheureuse Vierge Marie et le 
glorieux Docteur angélique bénir nos vœux et 
seconder notre dessein. 



Lyon, séminaire Saint- Irénée, en la fête de saint Ttiomas d'Âquin 
7 mars 1883. 
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SAINT THOMAS D»AQU1N 



APPRÉCIATION GËNfRALE — ANALYSE DÉTAILLÉE DE LA SOMME 
AUTORITÉ DE SAINT THOMAS EN THÉOLOGIE 



CHAPITRE PREMIER 



APPRÉCIATION GÉNÉRALE DE LA SOMME THÉOLOGIQUE 



I 



C'est dans la conception et Texécution de la Somme 
THÉOLOGIQUE que l'Ange de l'École a déployé son 
vaste génie. Il y consacra les neuf dernières années 
de sa vie (1265-1274), sans néanmoins interrompre 
le ministère de la prédication et dé l'enseignement, 
ni la composition de plusieurs autres ouvrages. La 
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LA SOMME THEOLOGIQUE 



mort ne lui permit pas d'y mettre la dernière raain. 
A l'aide de ses propres commentaires sur le Livre 
DES SENTENCES de Pierre Lombard, on a pu com- 
pléter son œuvre : œuvre glorieuse entre toutes, 
qui couronna une existence à la fois si courte et si 
pleine. Pareil à Tastre du jour qui n'apparaît jamais 
plus radieux qu'au terme de sa course, Thomas 
d' Aquin , véritable soleil de la théologie chrétienne ^ 
avant de s'endormir du repos des saints et dans la 
gloire des docteurs, fit converger et resplendir 
toutes les irradiations de son génie dans ce monu- 
ment qui porte à juste titre le nom de Somme théo- 
logique. 

Pour le fond, la forme, l'organisation, la Somme 
est, en effet , non seulement l'encyclopédie théolo- 
gique la plus remarquable, mais encore un des 
chefs-d'œuvre, le plus grand peut-être, de l'esprit 
humain. 



II 



Pour le fond, on ne saurait imaginer quels tré- 
sors de doctrine recèle cette œuvre magistrale : 
toute la science humaine s'y donne rendez-vous 
pour servir ou formuler la théologie. 

Sauf la dialectique, dont les lois n'y sont point 
théoriquement exposées , mais , ce qui est préfé- 
rable, s'y trouvent fidèlement suivies, tous les 
a&pects de la philosophie y apparaissent tour à tour, 
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éclairant la science sacrée et recevant sa lumière, 
lui donnant son témoignage et réclamant le sien. 
Tout ce que la raison peut savoir sur Dieu, Thomme 
et le monde, sur le commencement, le maintien et 
rissue dernière des choses, sur la vérité, la beauté 
et la vertu, y est nettement exposé, affirmé, justifié 
dans une lumière croissante. 

Si les solutions données par le saint Docteur aux 
problèmes si complexes de la pensée humaine ne 
s'imposent pas cçmme le dernier mot de la science, 
il faut du moins reconnaître que les théories aristo- 
téliciennes, auxquelles il avait accordé ses préfé- 
rences, revêtent, dans sa puissante conception, une 
imposante unité , et qu'elles y sont merveilleuse- 
ment disposées pour servir d'instrument d'organi- 
sation et de. défense à la science sacrée. 

La Somme contient également le fond de ce que 
l'on savait au xiii® siècle en fait de sciences natu- 
relles ; pour excuser ce que sa physique a de rudi- 
mentaire, on n'a qu'à se reporter à l'époque où 
écrivait l'auteur. 

Mais ce ne sont là que les avenues et les acces- 
soires de l'édifice; la Théologie, c'est-à-dire la 
science surnaturelle organisée par le génie de 
l'homme , forme le corps du monujnent. De la base 
au sommet s'épanouit la doctrine sacrée , avec une 
ampleur, une lucidité, une précision qui font de 
saint Thomas le théologien par excellence. Sous les 
grandes lignes et les vastes aperçus se coordonnent 
et se déroulent les plus menus détails de la science, 
conmie les branches , les rameaux et les feuilles qui 
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naissent d'un tronc vigoureux, en forment l'exten- 
sion et l'ornement. Des profondeurs de la Trinité 
aux derniers confins des choses créées, depuis les 
attributs essentiels de Dieu jusqu'aux vertus et aux 
vices de l'homme, depuis la pensée divine de la 
Rédemption jusqu'au dernier achèvement de la vie 
mystique, du ciel à la terre, et jusqu'aux derniers 
abîmes , toute la doctrine surnaturelle est proposée 
et condensée avec un ordre et une suite qui rendent 
faciles l'étude et l'intelligence de ce grand œuvre. 
Car, il ne faut pas l'oublier, la Somme, dans la 
pensée de son auteur < , était moins destinée aux 
maîtres qu'aux élèves. Elle n'en est pas moins une 
sorte d'encyclopédie sacrée ; pour se faire une idée 
approximative des questions qui trouvent place 
dans ce cadre immense, on n'a qu'à parcourir les 
nomenclatures dressées à la fin de l'ouvrage. C'est 
la codification complète de la doctrine théologique 
au XIII® siècle; les âges ultérieurs soulèveront des 
questions nouvelles, subtihseront encore, dispute- 
ront toujours; mais le cadre est fait : il s'agrandira 
peu, il se rétrécira plutôt, et quand on essayera de 
retrouver les grandes proportions , on en reviendra 
à saint Thomas d'Aquin. 

« Au point où était arrivée la science sacrée vers 
le milieu du xiii® siècle , dit M^^ Freppel « , il fallait 



* SuM. Prolog. : Propositum nostrse intentionîs in hoc opère 
est, ea quee ad christianam Beligionem pertinent eo modo tra- 
dere secundum quod congruit ad eruditionem incipîentium. 

2 Panégyr, pour le 6® centenaire de saint Thomas d'Aquin , 
prêché à Toulouse le 7 mars 1S74. 
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^ramasser dans une vaste synthèse tout le travail 
précédent de la raison chrétienne. Ce fut Toeuvre 
de saint Thomas, non pas de lui seul , mais de lui 
plus que de tout autre. Les écrits du Docteur angé- 
lique sont comme un réservoir où le fleuve de la 
tradition est venu se décharger un instant avant de 
reprendre son cours à travers les âges. Écriture 
sainte, prédication apostolique, apologistes chré- 
tiens, Pères de l'Église, conciles, théologiens, saint 
Thomas résume tout; mais quel résumé! Ce n'est 
pas sans raison que je comparais le corps de son 
ouvrage à l'intérieur d'une cathédrale du moyien 
âge... Quelle largeur dans ce plan, qui embrasse 
tout l'ensemble de la doctrine révélée, depuis l'ori- 
gine des choses figurée par l'entrée du temple, jus- 
qu'à leur consommation dans la vie future symbo- 
lisée par le chevet! Quel ordre et quelle symétrie 
dans la distribution de ces parties , dont l'une tient 
à l'autre par un lien logique, de telle sorte qu'on 
n'en saurait détacher une seule sans renverser le 
tout! Quelle finesse et quelle pénétration dans cette 
analyse de détails où rien n'échappe au regard lim- 
pide d'un esprit toujours sûr de lui-même! Oui, 
vraiment, quand je suis, le long des hgnes inflexibles 
qu'il me trace dans sa Somme théologique , ce géo- 
5iètre de la pensée chrétienne, et que j'arrive avec 
lui, par le fil qu'il me tend, de déduction en dé- 
duction, jusqu'au point où il m'entraîne..., je m'ex- 
plique l'admiration des siècles pour saint Thomas 
d'Aquin , et je comprends que la Somme ait sa place 
désormais entre l'Évangile et le catéchisme, comme 
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le chef-d'œuvre de la science entre le code de la 
révélation et le manuel de la foi. i^ 



III 



La forme n'est pas sans méritie pour quiconque 
lui donne une attention sérieuse. 

Il semble tout d'abord que le style du Docteuf 
angélique soit sans caractère. Rien, en effet, ne le 
distingue que la clarté et la sérénité. Il est sans 
éclat ni coloris, mais toujours limpide et transpa- 
rent, si propre et si précis que le mot disparaît 
pour ne montrer que la pensée. Sauf la terminologie 
de rÉcole, qui est ici moins compliquée que chez 
la plupart des scolastiques, tout est clair et lucide 
dans la langue de saint Thomas , et Ton ne saurait 
mieux comparer sa manière de dire qu'à l'eau pure 
des fontaines, qui laisse apercevoir au fond du 
bassin le caillou luisant et jusqu'au grain de sable. 

Or, dans une œuvre de science , c'est là un mé- 
rite inappréciable. Ceux qui ont jamais subi le 
tourment de l'impuissance en face d'une grande idée 
et mesuré à l'inanité de leurs efforts combien sou- 
vent est désespérante la distance qui sépare la 
vision de l'esprit de la parole qui l'exprime, ceux-là 
seuls peuvent apprécier ce que vaut ce style, où la 
pensée domine tout, merveilleusement simple et 
vrai, destitué d'artifice et de couleur uniquement 
afin de traduire avec plus de fidélité les moindres 
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nuances des choses. On dirait que le Docteur angé- 
lique se meut au sein de la vérité comme dans' une 
atmosphère lumineuse. Sous sa plume, l'expression 
jaillit naturelle, propre, sereine, rendant avec une 
égale facilité les concepts les plus sublimes , comme 
les plus simples énoncés du bon sens. 

« Aucune expression , dit magnifiquement le 
P. Lacordaire ^ , ne saurait peindre ce coup d'œil 
dans l'infini, cette domination de la pensée, qui 
s'empare des lois et de leurs causes et les réduit à 
un tissu palpable que l'œil le plus vulgaire saisit et 
entend. Simple comme l'aigle, vaste comme lui, on 
ne le perd jamais de vue dans son vol, si élevé 
qu'il soit, et ses serres puissantes écartant tous les 
nuages, il demeure immobile dans la lumière et 
comme se transformant en sa substance. » 



IV- 



La structure de la Somme est de la plus grande 
simplicité : 

i^ Elle est distribuée en trois parties , désignées 
par leur numéro d'ordre : Prima, Segunda, Tertia, 
c'est-à-dire : la Première, la Seconde, la Troi- 
sième. 



* Disc» pour la Translation du chef de saint Thomas d'A- 
quin. Confér. de Toulouse, p. 232. 
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La Première se répartit immédiatement en ques- 
tions. 

La Seconde partie se subdivise en deux autres , 
dont Tune est appelée Première de la Seconde , 
Prima secundœ, et l'autre, Seconde de la seconde, 
Secunda Secundœ, 

La Troisième se divise en questions; mais, lais- 
sée inachevée par l'auteur, elle est suivie d'un 
Supplément, Supplementum , qui la complète. Ce 
supplément, ajouté au xv® siècle seulement, par 
Henri de Gorrichen ou de Gorkum, à ce que l'on 
croit, est pris textuellement des commentaires de 
saint Thomas lui-même sur les quatre Livres des 
Sentences, principalement du quatrième, parfois 
des trois premiers , toujours d'ailleurs dans la doc- 
trine du Docteur angélique; de sorte que , dans son 
entier, la Somme peut être regardée comme une 
œuvre unique, coulée d'un jet, bien que le sceau 
du maître ait manqué à son achèvement. 

2® La Partie se divise en Questions , et la Ques- 
tion en Articles. 

En tête de chaque Question et de chaque Article 
se place un titre qui en énonce le sujet. 

Entre l'intitulé de la Question et celui de l'Article 
il y a cette différence, que le premier est presque 
toujours conçu de cette manière générale : De sacra 
doctrina, De Providentia, etc., tandis que le second 
est posé invariablement sous cette forme dubita- 
tive : Utrum Deus sit, Utrum Or do sit sacramen- 
tum, etc. 
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S*» La Question présente, à la suite de l'énoncé 
général, un préambule très court, ^qui formule les 
points à discuter et les ramène à autant de chefs 
précis qu'il doit y avoir d'Articles. 

Soit, par exemple, la Question 24® de la Première, 
intitulée : De libro vitœ. Ce titre est suivi du court 
exposé suivant : Deinde considerandum est de libro 
vitse, et drca hoc quœruntur tria : 1® Quid sit liber 
vitœ. — 2» Cujus vitœ sit liber, — 3^ Uirum aliquis 
possit deleri de libro vitœ. Chacun de ces énoncés 
forme un Article. 

4» La construction de l'Article est plus compliquée, 
mais elle est constamment identique. 

L'Article comprend six parties, savoir : l'énoncé, 
les objections, la contradiction, la conclusion ou la 
thèse, le corps de l'article, la réponse aux objec- 
tions. 

D'aboTd l'énoncé du sujet, toujours sous forme 
dubitative, ainsi que nous l'avons dit. La discus- 
sion s'ouvre uniformément de cette manière : Ad 
primxwn sic proceditu/r, pour le premier article; Âd 
secundum sic proceditur, pour le second; et ainsi 
de suite pour les suivants, selon leur numéro 
d'ordre. 

Immédiatement après viennent les objections en 
sens contraire de la thèse. La première de ces ob- 
jections débute toujours par cette formule d'intro- 
(luction : Videtur quod, etc., et les suivantes, par 
le simple mot de transition : Prœterea. 

Aux objections succède une contradiction som- 
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maire généralement ainsi conçue : Sed contra, et 
motivée par une citation de TÉcriture, des saints 
Pères, et plus d'une fois d'Aristote, le maître 
humain par excellence; ou bien par un axiome de 
philosophie ou de sens commun. 

Ensuite vient la Conclusion, qui n'est que la mise 
en formule de la thèse soutenue par saint Thomas , 
et qui, dans la rigueur des termes, ne devient Con- 
clusion que lorsque la thèse est démontrée. — Ces 
Conclusions ne sont point de l'Ange de l'École ; elles 
furent intercalées au xvi^^ siècle par Augustin 
Hunnée, docteur de Louvain. 

La démonstration se fait dans le Corps de l'article, 
et commence régulièrement de la sorte : Respondeo 
dicendum quod, etc. — C'est dans le corps de l'ar- 
ticle, et non dans les objections, comme le faisait 
Voltaire, qu'il faut chercher l'enseignement de saint 
Thomas. 

Une fois la thèse établie, on reprend une à une les 
objections précédemment articulées, en les distin- 
guant par leur rang d'ordre et par cette formule 
invariable : Ad primum ergo dicendum, etc. Ad 
secundum dicendum, etc. Ad tertiv/m dicendum, etc. 

Les réponses aux objections complètent d'ordi- 
naire la preuve de la thèse, et il est important de 
leur donner son attention. 

Lorsque la solution se trouve formellement expri- 
mée dans le corps de l'article ou dans les réponses 
déjà faites , on se contente d'y renvoyer, par cette 
formule ou toute autre équivalente : Et per hoc patet 
solutio ad objecta; — Et sic patet solutio ad pri- 
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mum; — Unde patet solutio ad secwidum, ad ter- 
tium, etc. 

Il est facile de voir quelle admirable unité règne 
dans l'ordonnance de ce livre. Le lecteur sait tou- 
jours où il en est; son esprit peut se concentrer sur 
un aspect unique, précis, relativement restreint; 
et, ce point de vue discuté, suspendre ou conti- 
nuer sa course au gré de son. courage ou de ses 
loisirs, sans que la confusion se fasse dans, ses 
pensées. Quelle que soit la matière à étudier, il 
connaît d'avance comment la voie lui sera frayée et 
le conduira au terme. 



CHAPITRE II 



ANALYSE DÉTAILLÉE DE LA SOMME 



On peut ramener aux énoncés suivants les trois 
Parties qui composent la Somme théologique de 
saint Thomas. 

La Première traite de Dieu, de ses attributs et 
de son essence; puis, de ses œuvres, à savoir : 
l'ange, le monde physique et Thomme. 

La Seconde décrit le retour de la créature raison- 
nable vers Dieu, par la fidèle observation de la loi 
et l'exercice méritoire des vertus. 

La Troisième, avec son Supplément, a pour 
objet Jésus -Christ, médiateur entre Dieu et les 
hommes, et les Sacrements, par lesquels nous 
sommes incorporés à Jésus -Christ. 

Ce plan est aussi naturel et logique qu'il est 
grandiose et fécond. Dans un premier tableau, il 
présente la série des êtres descendant de Dieu 
comme de leur source; dans un second, les êtres 
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remontant vers Dieu, leur fin dernière; dans le 
troisième, le médiateur suprême, Jésus -Christ, 
s'incorporant la Création et la ramenant à Dieu : 
conception originale, vaste, complète, où Ton me- 
sure, d'un regard prolongé, l'universalité, la rai- 
son, le mouvement et l'harmonie des choses. 

Mais ne nous bornons pas à cet aperçu som- 
maire; analysons successivement chacune des trois 
Parties , en signalant les pensées dominantes , leur 
disposition, leur enchaînement. 

Afin de faciliter les recherches, nous indiquerons, 
à la suite de cet exposé , comment se répartissent 
dans l'œuvre de saint Thomas les différents traités 
de théologie , et la manière de découvrir les der- 
niers détails à l'aide des tables dressées à la fin de 
Fouvrage. 



ARTICLE PREMIER 
Analyse de la première partie. 

I. — La Première comprend 119 questions, sub- 
divisées en 573 articles. 

Dieu, un dans son essence et triple dans ses 
personnes; les diverses créatures : l'ange, la ma- 
tière et l'homme, remplissent cette première divi- 
sion de la Somme. 



II. — Elle s'ouvre par une appréciation de la 
science théologîque (q. 1). 



m. 
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III. — A cette courte introduction succède un 
ample exposé doctrinal sur Dieu, son existence 
(q. 2), ses perfections absolues et relatives (q. 3- 
26), la Trinité des Personnes divines, leurs noms, 
processions, relations et missions (q. 27-43). 

Toute la . doctrine philosophique et théologique 
sur Dieu se trouve logiquement proposée, conden- 
sée, discutée dans une synthèse à la fois simple et 
majestueuse, avec une précision de concepts et de 
termes qui défie les subtilités de Thérésie. Le dogme 
fondamental de la Trinité est traité avec une puis- 
sance de raison qui met en saillie ce que notre 
esprit est capable d'atteindre, et, sans lever le 
voile d'un mystère impénétrable , justifie dans ces 
énoncés , à l'aide de similitudes et de convenances , 
l'assentiment de la foi. 

IV. — Après Dieu, la Création, d'abord par son 
aspect commun et général (q. 44-49), puis dans les 
différents ordres de créatures. 

En premier heu apparaissent les anges , dont on 
étudie la nature et les puissances (q. 50-64), l'élé- 
vation à la grâce (q. 62), la chute (q. 63) et le 
châtiment (q. 64). 

Vient ensuite la créature corporelle (q. 65), et 
l'histoire de sa production dans l'œuvre des six 
jours (q. 66-74). 

Enfin l'homme, réunissant les deux éléments du 
monde : l'esprit et la matière. L'essence de l'âme 
(q. 75, 90), son union avec le corps (q. 76), ses 
facultés diverses de connaître, de sentir et de vou- 
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loir (q. 77-89), forment les aspects de cette inté- 
ressante étude. Elle se complète par le récit de la 
formation du premier homme (q. 91) et de la pre- 
mière femme (q. 92) à Fimage de Dieu (q. 93), deà 
conditions et des prérogatives de Tétat d'innocence 
(q. 94-102). 

V. — Cette première Partie se termine par l'é- 
tude de la Providence, gouvernant le monde, coor- 
donnant les créatures entre elles et les dirigeant les 
unes par les autres vers la fin universelle (q. 103- 
105); des rapports providentiels des anges entre 
eux (q. 106-109), de leur action sur le monde en 
général (q. 110) et sur l'homme en particulier 
(q. 111-114); des influences exercées parles êtres 
matériels (q. 115), ou par l'homme même (q. 117); 
enfin des lois de la propagation humaine relative- 
ment h l'âme (q. 118), et relativement au corps 
(q. 119). 

VI. — La genèse et la hiérarchie des créatures 
se déroulent sans effort ni lacune, à la clarté com- 
binée de la raison et de la foi. Le point de départ et 
le point d'arrivée des êtres créés, le milieu où 
s'exerce leur activité expliquent leur nature in- 
time, leur puissance, leur place dans l'ordre et la 
marche de l'univers. Dieu, premier principe et fin 
dernière , plane sur tout : sur les esprits et sur les 
corps, sur le temps et l'espace, produisant par sa 
bonté, conduisant avec force et douceur toutes 
choses vers le but final qui consomme seà desseins. 
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ARTICLE II 
Analyse de la seconde partie. 



Nous avons dit que la Seconde se subdivisait en 
deux parties, appelées : la Première de la Se- 
conde, et LA Seconde de la Seconde. 

Analysons d'abord la Première de la Seconde. 



§1 
La Première de la Seconde. 

L ^ Elle contient 114 questions, qui donnent 
à leur tour 619 articles. 

Elle a pour objet les principes généraux, les élé- 
ments et les conditions de la moralité. 

IL — Le Docteur angélique commence par dé- 
terminer les conditions de la fin et de la béatitude 
pour l'homme, et montre qu'elles lie se réalisent 
que dans la possession de Dieu (q. 1-5). 

IIL — Après avoir indiqué le terme, il décrit le 
mouvement par lequel l'homme se dirige vers ce 
but ou s'en détourne, c'est-à-dire l'acte humain. 

Cet acte est envisagé tour à tour à son foyer et 
dans les fluctuations du volontaire et de l'involon- 
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taire (q. 6) , dans les circonstances qui Fentourent 
(q. 7), le mobile qui le détermine (q. 8-10), la 
jouissance qui raccompagne (q. 41), Pintention qui 
le dirige (q. 12), Télection (q. 13) et Texamen qui 
la précède (q. 14), le consentement (q. 15) et son 
extension aux puissances subordonnées à Tempire 
de la volonté (q. 17 ) ; 

Puis, dans sa moralité considérée en général 
(q. 18), et dans sa moralité particulière, intérieure 
(q. 19) et extérieure (q. 20); 

Enfin , dans les conséquences de la responsabilité 
morale, savoir : le bien et le mal, le mérite et le 
déniérite (q* 21). 

IV. Le saint Docteur décrit ensuite les mouve- 
ments de l'âme que nous appelons passions (q. 22 
et 23), et discute successivement leur moralité 
(q. 24), le principe qui les engendre (q. 25-29), 
les deux formes qu'elles revêtent d'appétit concu- 
piscible (q. 30-39) et d'appétit irascible (q. 40-48), 
et le rôle qu'elles jouent dans la vie morale. 

V. — Aux passions, il faut joindre les habitudes 
qui aident ou retardent l'élan de la volonté , les dé- 
finir par conséquent (q. 49), dire en quelle partie 
de l'homme elles résident (q. 50), la manière dont 
elles naissent (q. 51), se déploient (q. 52), s'affai- 
blissent et disparaissent (q. 53). 

VI. — Après avoir reconnu différentes sortes 
d'habitudes (q. 54), saint Thomas en vient aux ver- 
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tus qui sont les habitudes du bien. Il les définit 
(q. 55), assigne leur siège dans Tâme (q. 56), dis- 
tingue les vertus intellectuelles (q. 57), morales 
(q. 58-61), théologales (q. 62); et, pour les unes et 
Içs autres, examine la cause qui les produit (q. 63) , 
le moyen qui les développe (q. 64), leur connexion 
(q. 65), leur égalité (q. 66), leur durée (q. 67). 

Aux vertus se rattachent les dons du Saint-Esprit 
(q. 68), les béatitudes (q. 69) et les fruits (q. 70). 

VIL — L'étude des péchés et des vices suit lo- 
giquement celle des vertus. Elle porte sur leur no- 
tion respective (q. 71), leur diversité (q. 72) et 
leur gradation (q. 73) , sur le sujet du péché (q. 74) 
et sur ses causes; d'abord les causes générales 
(q. 75), puis les causes particulières, soit intrin- 
sèques que rhomme rencontre en lui-même, du 
côté de l'esprit dans l'ignorance (q. 76), de la part 
de la sensibilité dans la passion (q. 77), du fait de 
la volonté par la malice (q. 78); soit extrinsèques, 
c'est-à-dire de la part de Dieu (q. 79), du démon 
(q. 80) et de l'homme même (q. 81). 

La doctrine sur le péché originel, son caractère 
essentiel (q. 82) et le point précis qu'il affecte dans 
l'homme (q. 83) vient éclairer les autres aspects du 
péché, savoir : la filiation du péché dans le désordre 
de la concupiscence (q. 84), ses effets par rapport 
à la nature (q. 85) et à lia tache qu'il imprime dans 
l'âme (q. 86) . enfin la pénalité ou le reatus qu'il 
entraîne (q. 87), à deux degrés bien distincts, selon 
qu'il est mortel ou seulement véniel (q. 88 et 89). 
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"VIII. — Le traité de la Loi complète la morale 
générale. 

Sur les lois en général , on examine leur notion 
(q. 90), leur diversité (q. 91), leurs effets (q. 92), 
les différentes espèces, à savoir : la loi éternelle 
(q. 93), la loi naturelle (q. 94*), la loi hums^ine 
(95-97), la loi divine sous la double forme de la 
loi ancienne (q. 98-105) et de la loi évangélique 
(406-108). 

IX. — La Première de la Seconde se conclut par 
les questions de la Grâce dont on discute la néces- 
sité (q. 109), l'essence (q. 110), les variétés 
(q. 111), la cause (q. 112), les deux effets princi- 
paux : la justification (q. 113) et le mérite (q. 114). 

X. — On le voit , cette partie de la Sonime est 
une discussion logique, détaillée, progressive, lu- 
mineuse des aspects multiples qui se mêlent dans 
l'acte si complexe de la moralité, depuis l'objet final 
qui appelle et oblige en se transformant en loi, jus- 
qu'aux évolutions intimes par lesquelles le sujet se 
dirige, avec l'aide de la grâce, vers sa fin, ou s'en 
écarte par un abus de sa liberté. 
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§11 

La Seconde de la Seconde, 

Elle est consacrée à la morale spéciale, et elle 
embrasse, en 189 questions subdivisées en 916 ar- 
ticles , deux grands aspects : le premier comprend 
les différentes vertus et les vices qui leur sont con- 
traires ; le second , les conditions diverses où 
l'homme peut se trouver par rapport à la per- 
fection. 

I. — Touchant les vertus et les vices, voici la 
marche adoptée parle saint Docteur^ : Il considère 
en particulier chaque vertu, le don du Saint-Esprit 
qui lui correspond, les vices contraires à cette 
vertu, les préceptes qui la concernent, et il applique 
cette méthode dans l'étude successive des trois ver- 
tus théologales et des quatre vertus cardinales, au- 
tour desquelles il groupe, par un lien logique, toutes 
les autres vertus. 

Descendons dans le détail de l'analyse. 

1® Les vertus théologales apparaissent en premier 
lieu , et tout d'abord la Foi. 

^ Sum, 2. 2, Prolog. : Si seorsum determinaremus de yir- 
tutibus, doniSy yitiisetprœceptîs, oporteret idem multoties di- 
cere... Erit ergo compendiosior et expeditior considerationis via, 
si simul Bub eodem tractatu consideratio procédât de virtute 
et dono sibi correspondente , et vitiis oppositis, et prseceptis 
afilrmativis vel negativis. 
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1. La FOI est considérée dans sa notion (q. 4), 
son objet (q. 1), l'adhésion intérieure (q. 2) et la 
profession extérieure (q. 3); le sujet (q. 5), la 
cause (q. 6), les effets (q. 7). 

A la foi se rattachent les dons d'Intelligence (q. Sf 
et de Science (q. 9). 

Parmi les vices contraires à la foi , il y en a qui 
contredisent l'adhésion intime; ce sont : l'infidélité 
(q. 10), l'hérésie (q. H), l'apostasie (q. 12); 
d'autres sont opposés à la confession extérieure, 
savoir : le blasphème en g^éral (q. 13), et en 
particulier le péché'contre le Saint-Esprit (q. 14); 
deux autres sont contraires au don d'Intelligence : 
l'aveuglement de l'esprit et l'insensibilité du cœur 
(q. 15). 

Suit la discussion des préceptes relatifs à la foi 
(q. 16). 

2. L'espérance, qui est la seconde deg vertus 
théologales, est examinée en soi (q. 17), dans son 
sujet (q. 18) et relativement au don de* Crainte qui 
lui répond (q. 19). 

Les vices contraires sont : le désespoir (q. 20) et 
la présomption (q. 21). 

Une dernière question formule les préceptes qui 
concernent l'Espérance et la Crainte de Dieu (q. 22). 

3. La CHARITÉ paraît à son tour, et on la considère 
en elle-même (q. 23) dans son sujet (q. 24), son 
objet (q. 25), l'ordre de ses préférences (q. 26); 
dans son acte principal, qui est la dilection (q. 27), 
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dans ses effets intimes : la joie (q. 28), la paix 
(q. 29), la miséricorde (q. 30); et dans ses effets 
extérieurs : là bienfaisance ( q. 31 ) , l'aumône (q. 32 ) , 
la correction fraternelle (q. 33). 

Les vices ennemis de la charité sont : 

La haine (q. 34), la paresse (q. 35), l'envie 
(q. 36), qui sont opposées à la charité intime; 

La discorde , qui trouble la paix du cœur (q. 37 ) ; 
la contention, qui la détruit par les paroles (q. 38); 
le schisme (q. 39), la guerre (q. 40), les rixes 
(q. 41), les séditions (q. 42), qui Importent atteinte 
par les actes; 

Le scandale, qui contredit la bienfaisance (q. 43); 

La folie ou sottise (q. 46), contraire à la Sagesse, 
celui des dons du Saint-Esprit qui répond à la Cha- 
rité (q. 45). 

Quant aux préceptes relatifs à la charité , ils se 
ramènent tous au commandement d'aimer Dieu par- 
dessus toutes choses , et le prochain comme soi- 
même (q. 44). 

2» Après les vertus théologales viennent les ver- 
tus cardinales avec leurs parties intégrantes, sub- 
jectives, potentielles. 

Expliquons succinctement ces termes, qui re- 
viennent souvent dans l'exposé théologique des 
vertus ^ 

1 Sum. 2. 2, q. 48, art. unie. : Dicendum quod triplex est 
pars : scilicet, integralis, ut paries, tectum et fundamentum 
sunt partes domus; subjectiva, sicut bos et leo sunt partes 
animalis; et potentialis, sicut nutritivum «t sensitivum sunt 



DE SAINT THOMAS D'AQUIN 37 

Les parties intégrantes d'une vertu sont les élé- 
ments nécessaires pour porter, à sa perfection l'acte 
de cette vertu. 

Ses parties subjectives sont les espèces particu^ 
lières qui rentrent logiquement dans son énoncé 
général. On les appelle encore les filles de cette 
vertu génératrice. 

Les parties potentielles d'une vertu sont des ap- 
plications partielles d'un ou plusieurs de ses as- 
pects. Ces vertus, qui par certains côtés seulement 
se rattachent à une vertu plus générale dont elles 
ne réalisent pas rigoureusement toute la notion, 
sont dites ses annexes. 

1. La PRUDENCE est la première des vertus cardi- 
nales. On assigne successivement ses caractères 
distinctifs (q. 47), les facultés dont elle suppose ou 
requiert l'exercice (q. 48), ses parties intégrantes 
(q. 49) , les formes qu'elle doit revêtir dans le gou- 
vernement public (q. 50), ses annexes (q. 51), 
enfin le don du Saint-Esprit qui lui correspond, 
savoir : le Conseil (q. 52). 

partes animse. Tribus ergo modis possunt assignari partes alicui 
virluti. 

Uno modo ad similitudinem partium integralium , ut scilicet 
iUa dicantur esse partes virtutis alicujus, qua necesse est con- 
currere ad perfectum actum virtutis iilius... 

Partes autem subjectives virtutis dicuntur species ejus di- 
versae... 

Partes autem potentiales alicujus virtutis dicuntur virtutes 
adjunclae, quse ordinantur ad aliquos secundarios actus, vel 
^alerias, quasi non habentes totam potentiam principalis vir^ 
tutis. 

2 
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Parmi les vices opposés à la prudence, deux la 
contredisent expressément : l'imprudence (q. 53) 
et la négligence (q. 54); d'autres la blessent en se 
couvrant de ses dehors , savoir : la prudence de la 
chair, l'astuce, le vol, la fraude, la sollicitude des 
choses temporelles et la préoccupation de l'avenir 
(q.55). 

Les préceptes relatifs à la prudence concernent 
la vertu elle-même ou les vices qui lui sont opposés 
(q. 56). 

2. La JUSTICE tient une large place dans la Somme 
théologique (q. 57-122). 

Saint Thomas détermine en premier lieu l'objet 
même de la justice, qui est le Droit (q. 57), et il en 
déduit la notion précise de cette vertu (q. 58). Il 
éclaircit cette notioû par celle de son contraire l'in- 
justice (q. 59), et de l'acte principal de la justice, 
qui est le jugement (q, 60). 

Il traite ensuite des formes diverses de cette 
vertu : de la justice distributive (q. 61) et de son 
contraire, l'acception des personnes (q. 63); de la 
justice commutative (q. 61), et de la restitution qui 
en est un acte principal (q. 62); 

Des vices opposés qui donnent atteinte , soit à la 
vie corporelle par l'homicide (q. 64) et la mutila- 
tion (q. 65); soit aux biens de la fortune par le vol 
(q. 66) , la fraude dans les ventes et achats (q. 77) , 
l'usure (q. 78); soit à la réputation par la contu- 
mélie (q. 72), la détraction (q. 73), les rapports 
(q. 74), la moquerie (q. 75), la malédiction (q. 76). 
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Tous ces torts peuvent se produire dans les juge- 
ments publics par le fait des accusateurs, des accu- 
sés, des témoins, des avocats et des juges (q. 67-71). 

Les deux parties intégrantes de la justice sont de 
faire le bien et d'éviter le mal (q. 79). 

Ses annexes sont nombreuses (q. 80). 

La première est la vertu de Religion. 

Après l'avoir définie (q. 81), saint Thomas 
signale ses deux actes intérieurs : la dévotion 
(q. 82) et la prière (q. 83); puis ses actes exté- 
rieurs , par lesquels l'homme fait à Dieu hommage 
de. son corps (q. 84) et des choses sensibles 
(q. 85-87); enfin les autres actes de religion tels 
que le vœu (q. 88), le serment (q. 89), l'adjuration 
(q. 90) et la louange (q. 91). 

Les divers péchés contre là vertu de religion 
sont : la superstition (q. 92-93), l'idolâtrie (q. 94), 
la divination (q. 95), les vaines observances (q. 96), 
la tentation de Dieu (q. 97), le parjure (q. 98), le 
sacrilège (q. 99), la simonie (q. 100). 

La deuxième annexe de la justice est la piété 
(q.lOl.) 

La troisième est le respect (q. 102), qui comprend 
l'honneur dû aux supérieurs (q. 103) et l'obéissance 
à leurs ordres (q. 104), laquelle a pour vice opposé 
la désobéissance (q. 105). 

La quatrième est la reconnaissance (q. 106), dont 
la contradiction est l'ingratitude (q. 107). 

La cinquième est la vindicte légale ou la ven- 
geance dans les limites du droit (q. 108). 



40 . LA SOMME THEOLOGIQUE 

La sixième est l'amour de la vérité (q. 109), qui a 
pour ennemis : le mensonge (q. 110), l'hypocrisie 
(q. 111 ), la jactance (q. 112) , l'ironie (q. 113). 

La septième est l'affabilité (q. 114), qui a pour 
contraires l'adulation (q. 115) et la dispute (q. 116). 

La huitième est la libéralité (q. 117) blessée par 
deux extrêmes : l'avarice (q. 118) et la prodigalité 
(q. 119). 

La neuvième et dernière est la bénigne interpré- 
tation des lois par les principes de l'équité naturelle 
(Epieikia) (q. 120). 

Des harmonies merveilleuses relient à la vertu de 
justice la Piété, don du Saint-Esprit (q. 121 ). • 

Par ses préceptes, la justice embrasse tout le 
Décalogue (q. 122). 

3. La troisième vertu cardinale est la Force. 

Après avoir donné sa notion (q. 123), on signale 
son acte par excellence, qui est le martyre (q. 124), 
et les vices qui lui sont contraires, savoir : la crainte 
(q. 125), la témérité (q. 126) et l'audace (q. 127). 

Les nombreuses vertus qui concourent à parfaire 
la force et constituent comme ses parties intégrantes 
(q. 128) sont : 

La magnanimité (q. 129), qui a pour contraires : 
la présomption (q. 130), l'ambition (q. 131), la 
vaine gloire (q. 132), la pusillanimité (q. 133); 

La magnificence (q. 134), que compromettent 
deux excès opposés : la lésinçrie et la profusion 
(q.l35); 

La patience (q. 136); 
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La persévérance (.q. 137), placée entre les deux 
extrêmes de la mollesse et de l'obstination 
(q. 138). 

Le don de Force est parmi les dons du Saint-Es- 
prit celui qui répond à la troisième vertu cardinale 
qui porte le même nom (q. 139.) .. 

Les préceptes relatifs à la force terminent ce qui 
regarde cette vertu (q. 140). 

4. La dernière vertu cardinale est la Tempé- 
rance. 

On constate son caractère comme vertu spéciale 
et comme vertii générale (q. 141), et Ton signale 
les deux contraires qui Toffensent : l'insensibilité et 
l'intempérance (q. 142). 

Les vertus qui se rattachent à la tempérance 
sont nombreuses (q. 143). 

* La pudeur (q. 144) et l'honnêteté (q. 145) lui 
appartiennent comme parties intégrantes. 

Sous elle se rangent encore, comme des espèces 
d'un même genre, toutes les vertus qui modèrent 
les plaisirs du corps : 

Dans l'ordre de la nourriture , l'abstinence ( q. 146) 
et le jeûne (q. 147), qui règlent l'action périlleuse 
du manger et défendent de la gourmandise (q. 148); 

La sobriété dans le boire (q. 149), qui protège 
contre les excès de l'ivresse (q. 150); 

Dans l'ordre de la génération, la chasteté (q. 151), 
qui a pour fleur la virginité (q. 152), et pour vice 
contraire la luxure (q. 153) avec ses espèces mul- 
tiples (q. 154). 
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Plusieurs autres vertus dépendent de la tempé- 
rance comme des parties potentielles, c'est-à-dire 
comme des vertus secondaires qui observent sur 
certains points particuliers ce que la vertu princi- 
pale prescrit en général. 

Ce sont : la continence (q. 155), ruinée par son 
contraire, l'incontinence (q. 156); 

La clémence (q. 157), qui a pour ennemie la 
cruauté (q. 159 ) ; 

La mansuétude (q. 157), opposée à la colère 
(q.l58); 

Enfin la modestie en général (q. 160) et ses es- 
pèces. 

La première fille de la modestie est l'humilité 
(q. 161). Elle a pour vice contraire l'orgueil 
(q. 162), qui fut le péché du premier homme 
(q. 163) : prévarication justement punie par la 
mort et les autres peines (q. 164) dont nos pre- 
miers parents furent frappés après qu'ils eurent 
cédé aux suggestions de Satan (q. 165). 

Les autres espèces de modestie sont : l'amour 
réglé de l'étude, stvdiositas (q. 166), qui a pour 
excès contraire la curiosité (q. 167); la décence 
dans la tenue et les mouvements extérieurs (q. 168), 
et la convenance dans les ajustements du corps 
(q. 169). 

L'énoncé des préceptes qui regardent la tempé- 
rance et ses annexes complètent cette analyse 
logique des vertus (q. 170). 

Telle est l'admirable généalogie des vertus chré- 
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tiennes décrite par saint Thomas. Cette œuvre est 
tellement achevée que depuis son apparition la 
théologie n'a pas fait un pas sur ce point, et, en la 
parcourant, en la méditant, on sent que les siècles 
n'y ajouteront rien. Toutes les formes de la vertu 
humaine s'y coordonnent dans un enchaînement 
toujours logique et une méthode constamment 
lucide : la plénitude de la doctrine, de la raison et 
de la lumière en fait un chef-d'œuvre incomparable. 

IL — Après avoir disserté sur les vertus et les 
vices communs à tous les hommes, le Docteur 
angélique^ traite des conditions et des états qui ne 
conviennent qu'à quelques-uns, et ramène ces 
particularités aux trois suivantes : 

Les grâces gratuitement données, gratiœ gratis 
datse; 

La vie contemplative et la vie active; 

Les devoirs et les états divers parmi les hommes. 

l* Les grâces gratuitement données ont pour 
objet une connaissance surnaturelle, sa manifesta- 
tion et sa confirmation par le miracle. 

* Sum. î. 2, q. 171, Prolog. : Postquam dictum est de sin- 
gulis yirtutibus et vitiis, quœ pertinent ad omnium hominum 
conditiones et status , nunc considerandum est de bis quae spe- 
cialiter ad aliquos homines pertinent. Invenitur autem difîerentia 
inter homines secundum ea quse ad habitus et actus animœ ra- 
tionaiis pertinent, tripliciter : uno quidem modo secundum di- 
yersas gratias gratis datas... Alia vero differentia est secundum 
di versas vitas, activam scilicet et contemplativam , quse acci- 
piuntur secundum di versa operationum studia... Tertio modo, 
secundum diversitatem offîciorum et statuum. 
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A la connaissance répondent : en premier lieu la 
prophétie, qui est examinée successivement en elle- 
même (q. 171), dans sa cause (q. 172), son mode 
(q. 173), ses espèces (q. 174); en second lieu, le 
ravissement qui tient de la prophétie (q. 175). 

Le don des langues (q. 176) et la grâce des dis- 
cours (q. 177) ont rapport à la proposition de la 
vérité. 

La grâce des miracles fait la preuve en apportant 
le témoignage divin (q. 178). 

2*» Relativement au second point de vue, saint 
Thomas établit d'abord la distinction entre la vie 
active et la vie contemplative (q. 179); il les consi- 
dère ensuite séparément (q. 180, 181), puis, les 
comparant Tune avec l'autre, il donne la préférence 
à celle-ci sur celle-là (q. 182). 

» 

3» Enfin le saint Docteur pose les principes géné- 
raux concernant la diversité des conditions et des 
devoirs dans la société humaine (q. 183), et traite 
de la perfection chrétienne au point de vue commun 
et comme état particulier (q. 184). Dans l'état pro- 
prement dit de perfection, il range en première 
ligne l'épiscopat (q. 185), et, au second plan, la 
profession religieuse, dont il formule la notion essen- 
tielle (q. 186), les attributions et les droits (q. 187), 
les variétés (q. 188) , les règles d'admission (q. 189). 

Telle est la seconde partie de la Somme, qui 
décrit le retour de la créature vers Dieu. Il est im- 
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possible de n'être point frappé de l'ampleur de cette 
conception. Elle forme une synthèse majestueuse 
des devoirs de l'homme envers Dieu, envers ses 
semblables, envers lui-même. C'est un code com- 
plet de morale et de sainteté, se déroulant dans une 
exposition simple, logique et toujours lumineuse, 
depuis les principes générateurs et les aspects gé- 
néraux de la loi morale jusqu'aux dernières ramifi- 
cations de la vie pratique et aux plus fines nuances 
de la perfection. Le philosophe y trouve formulées 
et démontrées les exigences de la raison par rapport 
au bien et à l'ordre moral; le légiste, les principes 
fondamentaux et les applications minutieuses du 
droit public et privé; le chrétien, les prescriptions 
sévères de la loi divine et les suaves insinuations 
du conseil évangélique. Pour tout dire en un mot, 
cette partie de la Somme est un monument achevé 
auquel les âges postérieurs n'ont rien ajouté, et qui 
suffirait seul à la gloire de saint Thomas. 



ARTICLE III 
Analyse de la troisième partie. 

Nous ne comprenons, dans cette partie de la 
Somme, que les 90 questions rédigées par saint 
Thomas lui-même, et subdivisées en 547 articles. 

ïl y est traité de Jésus-Christ, le médiateur qui 
ramène la créature vers Dieu, et des moyens par 



46 



LA SOMME THEOLOGIQUE 



lesquels s'opère ce retour, c'est-à-dire des sacre- 
ments, jusqu'à celui delà pénitence, dont une partie 
seulement fut rédigée par saint Thomas. 



§1 



En Jésus -Christ, le Docteur angélique étudie les 
mystères successifs de son incarnation, de sa vie, 
de sa mort et de sa gloire. 



I. — Touchant le mystère de l'Incarnation, il 
discute la convenance (q. 1) et la nature de cette 
union (q. 2); son mode par rapport à la personne 
divine (q. 3), à la nature humaine (q. 4) et à ses 
diverses parties (q. 5 et 6); les conditions de grâce 
(q. 7-12) et de nature (q. 13-15) de l'âme unie an 
Verbe; la dualité de nature (q. 16) et l'unité de per- 
sonne (q. d7); les deux volontés (q. 18) et les deux 
opérations (q. 19) qui résultent de la dualité de 
nature. 

Comparant ensuite Jésus-Christ à son Père , il 
traite successivement de la sujétion qu'il lui doit 
(q. 20), de sa prière (q. 21), de son sacerdoce 
(q. 22), de l'adoption divine qui ne saurait lui con- 
venir comme à nous (q. 23), de sa prédestination 
(q. 24). 

Puis , le considérant par rapport à nous , il établit 
le culte que nous devons à sa personne et à tout ce 
qui en relève (q. 25), et sa qualité de médiateur à 
notre égard (q. 26). 
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II. — Après avoir défini ce que Jésus-Christ est 
en. lui-même, ce qu'il est par rapport à son Père et 
relativement aux créatures, le saint Docteur expose 
les mystères de sa vie passible et glorieuse. 

C'est d'abord l'entrée dans le monde, et là appa- 
raît la très sainte Vierge Marie avec ses prérogatives 
de sanctification anticipée, sinon d'exemption de la 
tache originelle < (q. 27), et de perpétuelle virginité 
(q. 28), son mariage véritable avec saint Joseph 
(q. 29), le glorieux mystère de l'annonciation 
(q. 30). 

La conception virginale dans le sein de Marie, où 
il prend la chair d'Adam, rend le Verbe véritable- 
ment homme (q. 31). 

L'auteur de la Somme étudie le mode de cette 
conception au double point de vue du principe qui 
l'opère (q. 32) et du corps qui en est le fruit (q. 33 
et 34). 

Il déroule ensuite la série des mystères de la vie 
et de la mort du Sauveur : sa nativité (q. 35), son 
épiphanie (q. 36), sa circoncision et sa présentation 
au temple (q. 37), le baptême qu'il reçoit des 
mains de saint Jean (q. 38 et 39), sa manière de 
vivre parmi les hommes (q. 40), sa tentation au 
désert (q. 41 ), sa prédication et sa doctrine (q. 42), 
ses miracles (q. 43 et 44), sa transfiguration (q. 45), 
sa passion (q. 46), dont il assigne la cause (q. 47), 
le mode (q. 48) et les effets (q. 49); sa mort 



' < Cf. A. Lambruschini , Polemica DUsert. De immciculalo 
Virginia Conceplu. Rome, 1842. 
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(q. 50), sa sépulture (q. 51), sa descente aux 
enfers (q. 52). 

Ce magnifique traité du Christ, où FAnge de l'É- 
cole révèle l'ampleur et la sublimité de sa foi, les 
complaisances et les tendresses de son amour, se 
termine par l'exposé des mystères glorieux du Sau- 
veur : sa résurrection (q. 53-56), son ascension 
(q. 57) à la droite du Père (q. 58), sa qualité de 
juge suprême (q. 59). 

III. — Quand on a lu, médité, approfondi l'en- 
seignement de saint Thomas sur le Verbe incarné , 
on connaît, on comprend, on adore, on aime Jésus- 
Christ Notre-Seigneur ; on sait comment est consti- 
tuée cette individualité complexe, à la fois divine et 
humaine; on y voit clairement le Dieu et l'homme, et 
tout ce que cette alliance ineffable appelle de per- 
fection, de grâce et de gloire; le plan divin de la 
sagesse et de la miséricorde se déroule avec une 
clarté qui ravit; l'unité du monde par l'homme et 
par le Christ apparaît dans son évidence et sa 
beauté, et l'on comprend la parole du Sauveur 
résumant la foi et le salut dans la connaissance de 
Dieu son Père et de lui-même : Hsec est autem vita 
œlerna ut œgnoscant te solum Deum verum, et 
quem misisti Jesum Chrisium (Joann. xvii, 3); on 
comprend enfin le glorieux éloge adressé par le 
divin Crucifié au Docteur angélique : Bene scripsisii 
de me, Thoma (Brev. Rom. 7 Mart. Ofî. s. Thomse). 
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§11 



La TROISIÈME se continue par l'étude des Sacre- 
ments, qui nous communiquent la grâce méritée par 
Jésus-Christ , et par cette grâce nous incorporent à 
Jésus-Christ. 

C'est d'abord la doctrine générale sur la nature 
(q. 60), la nécessité (q. 61), les effets (q. 62 et 63), 
la cause (q. 64), le nombre et les relations des 
sacrements (q. 65), 

Les divers sacrements viennent ensuite, savoir : 
le baptême (q. 66-71), la confirmation (q. 72), 
l'Eucharistie (q. 73-83), la pénitence (q. 84-90), 
dont le saint Docteur, surpris par la mort , ne put 
exposer que la partie générale. 

Relativement à ces divers sacrements, on exa- 
mine régulièrement les questions de l'existence et 
de l'institution, de la matière et de la forme, du 
ministre, des effets de grâce, et l'on ajoute les points 
de vue spéciaux particuliers à chaque sacrement. 
On se conformera à cette marche dans le supplé- 
ment, dont il nous reste à parler. 



ARTICLE IV 
Analyse du Supplément. 

I. — La Somme théologique, laissée inachevée 
par le Maître, est complétée, ainsi que nous l'avons 
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dit, dans un supplément emprunté à ses propres 
commentaires sur le Livre des Sentences. 

Le Supplément comprenait d'abord 99 questions 
partagées en 441 articles. Le P. Nicolaï (1594rl693), 
dominicain français, qui pendant vingt ans pro- 
fessa la théologie à l'Université de Paris, ajouta 
dans sa célèbre édition des œuvres de saint Thomas 
d'Aquin^ deux questions, prises aussi des commen- 
taires sur les Sentences, et divisées : la première , 
en deux articles; la seconde, en six ou plutôt en 
huit par une nouvelle adjonction de deux articles. 
Elles concernent la condition dé ceux qui meurent 
avec la seule tache du péché originel et l'état des 
âmes du purgatoire. Elles forment, dans l'édition de 
Nicolaï, les questions 71 et 72 du Supplément. 

En y comprenant ces adjonctions , le Supplément 
de la Somme donne 101 questions et 451 articles. 

IL — Son objet est de compléter la doctrine sur 
les sacrements et d'exposer les conditions de la vie 
future. 

Dans les premières questions on poursuit l'étude 
de la Pénitence en la considérant tour à tour dans 
ses trois éléments' Sacramentels : la contrition 
(q. 1-5), la confession (q. 6-11) et la satisfaction 
(q. 12-15); 

Dans le sujet qui reçoit ce sacrement (q. 16); 

1 La 1" édition des Œuvres complètes, donnée par le P. Ni- 
colaï, comprend 19 in -fol., imprimés et publiés à Lyon, 1660. 
— En 1663, parut à Paris une nouvelle édition de la Somme , 
en un vol. in -fol. C*est la plus estimée. 
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Dans les ministres qui le confèrent, ce qui conduit 
à traiter du pouvoir des clefs (q. 17-20), de Texcom- 
niunication (q. 21-24) et des indulgences (q. 25-27); 

Enfin dans la pratique de la pénitence publique 
(q.28). 

Viennent ensuite les autres sacrements : Tex- 
trême-onction (q. 29-33), Tordre et les irrégula- 
rités (q. 34-40), le mariage et ses empêchements 
( q. 41-68). 

La marche de Texposition reproduit celle inau- 
gurée par le saint Docteur et dont nous avons 
parlé. Les grands théologiens, comme les auteurs 
élémentaires, s'y conformeront désormais, et s'ils 
s'en écartent, ce sera presque toujours au détriment 
de la méthode et de la clarté. 

IIL — La fin du Supplément et de la Somme est 
consacrée à la question de la vie future. 

Il s'agit d'abord du lieu où vont les âmes après la 
mort (q. 69) et du feu de l'expiation dont elles 
peuvent subir les atteintes (q. 70), des suffrages 
pour les morts (q. 71) et de l'invocation des saints 
(q. 72). 

Puis, généralisant le point de vue, on traite de la 
fin du monde (q. 73 et 74), de la résurrection 
(q. 75-78), des propriétés communes aux corps 
ressuscites (q. 79-81), des qualités particulières des 
corps glorieux (q. 82-85) et des corps des réprouvés 
(q. 86). 

Le jugement dernier suitlarésurrection ( q. 87-90), 
après quoi il ne reste plus qu'à décrire l'état du 
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monde à la fin des temps (q. 91) et à considérer les 
deux aspects définitifs de réternité : le ciel (q. 92-96) 
et l'enfer (q. 97-99). 

Les deux questions intercalées par Nicolaï à la 
suite de la question 70®, et que d'autres éditeurs ren- 
voient sous forme d'appendice à la fin de la Somme, 
complètent le nombre de 101 questions. 



ARTICLE V 

Répartition des différents traités de théologie 
dans la Somme de saint Thomas. 

Voici comment se répartissent, dans l'œuvre 
colossale du Docteur angélique, les divisions ac- 
tuellement classiques de la théologie. 

L — La Première partie comprend les traités sui- 
vants : 

De Dieu et de la Trinité, 
De la Création et de la Providence, 
. Des Anges , 
De l'Homme, 
Du Monde. 

IL — La Première de la Seconde : 

Des Actes humains , 

Des Passions, 

Des Vertus en général , 

Des Péchés et des Vices en général, 

Des Lois , 

De la Grâce et du Mérite. 
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III. — La Seconde de la Seconde : 

Des Vertus et des Vices en particulier, 
Des Grâces gratuitement données , 
Des Devoirs d*état, 
De la Perfection. 

IV. r— La Troisième Partie : 

De rincarnation , 

Des Sacrements en général, 

Du Baptême, 

De la Confirmation , 

De l'Eucharistie, 

De la Pénitence (i^^ partie). 

V. — Le Supplément : 

De la Pénitence (Suite), 

De TExtrême-Onction, 

De rOrdre , 

Du Mariage , 

Des Fins dernières. 



ARTICLE VI 
Les différents index de la Somme. 

Indiquons le secret de trouver dans la Somme le 
point précis de doctrine dont on a besoin au moyen 
des tables qui terminent presque toutes les éditions 
de cet ouvrage. 
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§1 

Parmi ces index de plusieurs sortes, nous signale- 
rons les trois suivants : 

1. — L'index biblique relate, en suivant Tordre 
des saints Livres, les textes de TÉcriture mentionnés 
et expliqués dans la Somme, avec l'indication de la 
Partie, de la Question et de l'Article. 

Si l'on veut savoir comment le Docteur angélique 
entend tel passage de la Bible, on cherche dans 
cette nomenclature le livre, le chapitre et le verset 
en question, et si la Somme touche à ce texte, on 
est renvoyé au point précis où il en est traité. 

2. — Une seconde table distribue et indique par 
ordre alphabétique tous les points énoncés dans la 
Somme. Au mot Justiiia, par exemple, on trouvera 
énumérés tous les endroits où saint Thomas s'oc- 
cupe de la Justice et de ses différents aspects. 

C'est le plus opulent et le plus pratique de tous 
ces répertoires. 

3. — Un troisième index, non moins précieux 
pour ceux qui se livrent au ministère de la prédica- 
tion, signale, en suivant l'ordre liturgique, les 
épîtres et les évangiles de tous les dimanches et des 
fêtes principales de l'année, depuis le premier 
dimanche de l'Avent jusqu'au dernier après la Pen- 
tecôte, et renvoie aux passages de la Somme qui en 
donnent l'interprétation. 
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§11 



La manière ordinaire dont ces renvois aux diffé- 
rentes parties de la Somme sont indiqués, est de la 
plus grande simplicité. On signale par des chiffres 
et des lettres la Partie , la Question et TArticle , 
ainsi qu'il suit : 

La Première partie : 1* ou 1 P., 

La Première de la Seconde : 1. 2., 

La Seconde de la Seconde : 2. 2., 

La Troisième partie : 3* ou 3 P., 

Le Supplément de la Troisième : SuppL; 

Pour la Question, c'est la lettre q,, suivie du nu- 
méro d'ordre qui la détermine; 

Pour l'Article , c'est la lettre a. , avec le chiffre 
d'ordre; on y ajoute souvent la lettre c, renvoyant au 
corps de l'article, et, dans quelques éditions, la 
lettre o (omnis) pour désigner l'ensemble de l'ar- 
ticle. 

Les réponses aux objections sont indiquées en 
ajoutant, à la suite du chiffre qui détermine l'article, 
le chiffre qui classe ces réponses de cette manière : 
adl, ad 2, ad 3, etc. 



CHAPITRE III 



l'autorité de saint THOMAS 



Il nous reste à dire combien est grande l'autorité 
du Docteur angélique en matière de théologie, et 
jusqu'où elle s'étend. 



§1 



I. — L'autorité de saint Thomas est sans égale 
parmi tous les docteurs scolastiques , et elle n'est 
pas inférieure à celle des premiers Pères de l'Église. 
C'est le jugement, et ce sont les propres paroles de 
Suarez * , qui nous paraît prendre place après l'Ange 
de l'École dans l'École même. 

La science universelle déployée dans l'œuvre 



* De Gratia, Proleg. 6, c. 6, n. 28, t. 7, p. 322 : In expli- 
candis fldei mysteriis , caeteris scholasticis antefertur, et primis 
Ecclesiœ doctoribus comparatur. 
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monumentale de la Somme théologique, le regard 
profond et sûr porté sur l'ensemble des choses 
divines et humaines, éternelles et contingentes, sur 
les principes et les faits, sur les mystères révélés et 
les vérités rationnelles, sur les harmonies de la foi 
et de la raison, de la grâce et de la nature, tout cela 
fait de saint Thomas d'Aquin le type du penseur 
chrétien, le théologien par excellence. 

IL — Les plus grands maîtres dans la science 
sacrée le proclament, en effet, à l'envi le prince de 
la théologie chrétienne. Son principal historien, le 
P. Touron% consacre tout un chapitre à recueillir 
les témoignages pompeux rendus à son savoir et à 
son génie par les plus illustres personnages et par 
les premiers écrivains catholique^. Citons seulement 
les passages suivants où se trouvent réunis les 
noms les plus célèbres et les éloges les plus magni- 
fiques. 

« Le cardinal Bessarion, si éminent liii-mème par 
sa profonde érudition et par une piété très solide , 
avait coutume de dire que l'Ange de l'École n'était 
pas moins le très saint parmi les sçavants que le 
très docte parmi les saints. Le cardinal Osius l'appe- 
lait la lumière et le flambeau de la théologie catho- 
lique; Baronius, le théologien par excellence et le 
prince des théologiens. Bellarmin dit que les ou- 
vrages du saint Docteur sont plus brillans que le 
soleil. Cajetan et le cardinal d'Aguirre ont enchéri 

* Vie de saint Thomas d'Aquin, 1. 55, c. 13, p. 663. 
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sur cet éloge ; et Albert le Grand a renfermé tout en 
moins de mots lorsqu'il a appelé saint Thomas l'or- 
nement et la gloire du monde chrétien : Flos et 
decus mundiK Le cardinal Tolet ne craint point le 
reproche ni Tenvie des sçavants quand il ajoute que 
ce saint Docteur peut seul nous tenir lieu de tous 
les autres : Pace aliorum dixerim, unus divus Tho- 
mas est instar omnium. » 

Ces éloges sont aussi glorieux qu'explicites, mais 
personne, croyons-nous, n'a proclamé plus haut 
son admiration envers le Docteur angélique que les 
célèbres théologiens de Salamanque. Chaque volume 
de leur œuvre magistrale s'ouvre par une épître dé- 
dicatoire où sont accumulés , à la louange de saint 
Thomas , tous les titres de gloire et d'honneur. En 
voici quelques-uns^ glanés dans les en-tête de ces 
dédicaces pompeuses * : 

Au DIVIN Thomas d'Aquin 
Au Docteur Angélique, 

La LUMIERE LA PLUS ÉCLATANTE, LE SOLEIL LE PLUS RES- 
PLENDISSANT, l'astre le plus radieux, le foyer LE 

PLUS RAYONNANT DE l'ÉgLISE ; 
Le MAITRE , LE VRAI MAITRE , LE MAITRE ILLUSTRE , LE MAITRE 

souverain de la vérité; 
Le prince, le docteur, le père des théologiens; 



1 BoLL., Act SS., 7 mart, t. 7, p. 712, n. 82. 

' Toutes ces épîtres dédicatoires ont été recueillies en tête 
de rédition récente des Salmanticenses (1871), publiée par 
M. Victor Palmé, 1. 1 , p. 5-72. 



/ 
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La source, le phare, le porte -étendard de la théo- 
logie ; 

Le chérubin des anges; 
L'arsenal de la sagesse. 

Mais il nous faut citer dans son entier le préam- 
bule de la douzième et dernière dédicace. Les 
Carmes de Salamanque y ont condensé, en indi- 
quant les sources, les éloges splendides décernés 
par les voix les plus autorisées à la mémoire du 
Docteur angélique. 

Nos lecteurs entendent le latin; cela nous dis- 
pense de traduire, ce qui ne serait pas sans diffi- 
culté , ces dithyrambiques superlatifs. 



THEOLOGORUM PRINGIPI 

AC PARENTI* 

universalisa ECCLESIiE PRiEFULGIDO LUMINARI . 

RADIANT! SACERDOTUM GEMMiE . 

DOCTORUM FONTI . CLARISSIMO DISCIPLINARUM 

SPECULO . VlTiE, FAM:E ET SCIENTIiE 

STELLiE SPLENDIDiE AG MATUTINiE . 

INSIGNI CANDELABRO, PER QUOD OMNES 

QUI VIAS VlTiE ET SCHOLAS DOCTRINiE SANiE INGREDIUNTUR 

LUMEN VIDENT 

DIVO ' DOGTORI . DOCTORI * UNICO . SANCTO ^. 

SANGTISSIMO ^. CŒLICO '^. BEATO ^. GLORIOSO \ 



i Eccles. in offlcio D. Thomœ. — s Epist. Academ. Parisien, lattdet 
D. Thomœ proclafnant. — > Per excelleniiam. Cajetan. Epist. ad uni- 
vers. Heyd. — * Pius Apostolas, Epist. Nunc. — 8 Pius V. — • Cajet., 
epist. cit, — 1 Eccles. in offic. — S Paaius V. — * Epist. Paris, cit. — 
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GLORIOSISSIMO ^^ PIO". VIRTUOSO ". 

ECSTATICO *^. EXIMIO ". EGREGIO ^^. SUMMO *^. 

INCOMPARABILI " . MIRABILI ^^ . MIRABILISSIMO '^ . 

PRiECLARISSIMO *°. NOBILI**. VENERABIU**. 

INCLITO ^. ALIIIFICO **. JURIDICO *^. NOVO *. 

FBLICI *'. FIDELISSIMO ^. SUBTILISSIMO **. SAPIENTISSIMO ^. 

SACRO^*. CELEBERRIMO ^*. 

DOGTORUM ®* DOCTORI . MAGISTRORUM ^ 

MAGISTRO . MUNDl^ DUCTORI . 

ANGELICO ^. SERAPHICO ^. CHERUBICO ^, 

TANTO ^^ IGITUR DOCTORI MAGISTRO NOSTRO ^ 

D. THOMiE 

SALMANTICENSE COLLEGIUM SANCTISSIHI 

VATIS, AC PROTHO-PARENTIS ELI^ 

GARMELITARUM SXCALÇEATORUM 

BEATiG MARIiE VIRGINIS DE HONTE CARMELI 

0. D. C. 



10 D. Vincent. Ferrer. Serm. D. Th. — it D. Antonin. 3 p. hist, — 
12 Ecclet. in officia D. Th. — l« Ignatias Galb., vol. I. — 14 Epist. Paris. 
cit. — 18 Clemens VIU. — i« D. Antonin. cit. — n Sixtus Senen., lib. IV 
Bibl. verbo Thomas. — 18 Seraph., p. 7. — i» Idem. — îo Kalend. /"««/o 
Z). ryiom. — >i 0//lc. jD. r/>. — m Seraph., p. 9. — « O/yic. — «4 dé- 
mens VI. — «» D. Antonin. — î« Offic. — ^ Jbid. — M Seraph. in Gen. 
Aêer pinguia panis. — M Trithera. de Script, et Ferrara , epi«i. ad 

C(em. K//. — «0 ignat. Galb. cit Si M. Gallo, in oral. Trident. — 

•2 Baron, in Martyr. — 88 Ignat. Galb. cit. — 8* Idem^ — SB Séraphin, 
p. b. — s« Pins V, Sijttus V, Clemens VI, Clem. VIII, Paulus V, etc. — 
87 Arriag. Doctr. D. Th, lib. I, c. 7. — 8S Gravina, toni. III cathol. 
prsscr. — 89 D. Antonin. cit. — *o Const. Noslrœ 2 p. cap. 4. num. 8. 



III. — La louange la plus glorieuse est venue à 
saint Thomas des pontifes fomains et des assem- 
blées conciliaires. Les théologiens de Salamanque 
et le P. Touron ont recueilli avec soin ces témoi- 
gnages d'honneur; mais nous les trouvons admira- 
blement résumés dans la bulle ^Eterni Patris , du 
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4 août 4879. Nous ne saurions mieux faire que de 
les prendre à une source d'où ils sortent amplifiés 
et comme rajeunis. 

« Les pontifes romains, nos prédécesseurs, dit 
Léon XIII ^ glorieusement régnant, ont honoré la 



* BtUle -^TERNi Patris : Sed , qiiod pluris est , Romani Pon- 
tiûces praedecessores Nostii sapientiam Thomse Aquinatis sin- 
gularibus laudum prœconiis et testimoniis amplissimis proeecuti 
8unt. Nam Clemens VI (Bull. In Orrfine), Nicolaus V (Brev. 
ad FF. Ord. Prœdic , 1451), BenedictusXllI (Bull. Pretiosua), 
aliique testantur admirabili ejus doctrina universam Ecclesiam 
illustrari; S. Plus Y (Bull. Mirabilis) ^ vero fatetur eadem 
doctriaa haereses confusas etconvictas dissipari, orbemque uni- 
versum a pestîferis quotidie liberari erroribus; alii cum Clé- 
mente XII (Bull. Verbo /)e«), uberrima bona ab ejus scriptis 
in Ecclesiam universam dimanasse, Ipsumque eodem honore 
colendum esse affirmant, qui summis EcclesiaB doctpribus 
Gregorio, Ambrosio, Augustino et Hieronymo defertur; alii 
tandem S. Thomam proponere non dubitarunt Academiis et 
magnis Lyceis exempîar et magistrum quem tuto pede seque- 
renlur. 

Qua in re memoratu dignissima videntur B. Urbani V verba 
ad Academiam Tolosanam : Volumus et ienoreprassenliumvobis 
injungimus ut B. Thomss doctrinam tanquam veridicam et 
caiholicam sectemini, eamdemque studeatis tolis viribus am." 
pliare (ConsUS* dat. die 3 Aug. 1368 ad cancell. Univers. 
Tolos.). Urbani autem exemplum Innocentius XII (Lilt. in 
forma Brev., die 6 Febr. 1694), in Lovaniensi studiorum 
Universitate , et Benedictus XIV (Litt. in forma Brev., die 
21 Aug. 1752), in Collegio Dionysiano Granalensium renova- 
runt. 

His vero Pontiûcum maximorum de Thoma Aquinate judiciis, 
veluti cumulus, Innocentii VI testimonium accédât : Hujus 
(Thomse) doctrina prse cxieris, escepta canonica, habet pro- 
prieialem verborum, modum dicendorum, verilalem senien- 
tiarum, Ha ut nunquam qui eam tenueHnt, invenianlur a 
veritatis tramile déviasse; et qui eam impugnaverit , semper 
fueril de veritate suspecCus (Serm. de S. Thoma). 
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sagesse de Thomas d'Aquin par de singuliers élevés 
et les attestations les plus amples. Clément VI, 
Nicolas V, Benoît XIII, d'autres encore témoignent 
de l'éclat que son admirable doctrine donne à l'É- 
glise universelle. Saint Pie V reconnaît que cette 
même doctrine dissipe les hérésies après les avoir 
confondues et réfutées, et que chaque jour elle 
délivre le monde entier de pestilentielles erreurs ; 
d'autres, avec Clément XII, affirment que la plus 
grande abondance de biens a découlé de ses écrits 
sur l'Église universelle , et qu'on doit l'honorer du 
culte que l'on rend aux plus grands docteurs de 
l'Église : Grégoire, Ambroise, Augustin et Jérôme; 
d'autres enfin ne crurent pas trop faire en propo- 
sant saint Thomas aux académies et aux grandes 
écoles comme un modèle et un maître qu'elles pou- 
vaient suivre d'un pas assuré. Et, à ce propos, les 
paroles du bienheureux Urbain V à l'académie de 
Toulouse méritent d'être rappelées ici : « Nous 
voulons , et, par la teneur des présentes, nous vous 
enjoignons de suivre la doctrine du bienheureux 
Thomas , comme étant véridique et catholique , et 
de vous appliquer de toutes vos forces à la dévelop- 
per. » A l'exemple d'Urbain V, Innocent XII impose 
les mêmes prescriptions à l'université de Louvain , 
et Benoit XIV, au collège dionysien de Grenade. 

« Pour mettre le comble à ces jugements des sou- 
verains pontifes sur saint Thomas d'Aquin, nous 
ajouterons ce témoignage d'Innocent VI : « La doc- 
« trîne de saint Thomas a sur toutes les autres, 
« la doctrine canonique exceptée, la propriété des 



4 
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« teyines, la mesure dans Texpression, la vérité 
« des propositions, de telle sorte que ceux qui la 
« professent ne sont jamais surpris hors du sentier 
« de la vérité, et que quiconque Ta combattue a 
« toujours été suspect d'erreur. » 

IV. — Écoutons encore Léon XIII sur le rôle 
magnifique du saint Docteur dans les assemblées 
conciliaires*. 

« A leur tour, les conciles généraux, dans lesquels 
brille, cueillie en toute la terre, la fleur de la sa- 
gesse, se sont constamment appliqués à rendre à 
Thomas d'Aquin d'exceptionnels hommages. Dans 
les conciles de Lyon, de Vienne, de Florence, du 
Vatican, on eût cru voir Thomas prendre part, pré- 
sider même en quelque sorte aux délibérations et 
aux décrets des Pères, et combattre, avec une force 
irrésistible et le plus heureux succès, les erreurs 
des Grecs, des hérétiques et des rationalistes. Mais 
le plus grand honneur rendu à saint Thomas, ré- 



i BuUe iËTERNi Patris : Ipsa quoque Concilia œcumenica , 
in qnibus eminet lectus ex toto orbe terrarum flos sapienti», 
singularem Thomae Aquinati honorem habere perpétue stu- 
duerunt. In Conciliis Lugdunensi , Viennensi , Florentine, Va- 
ticano, deliberationibus et decretis Patrum interfuisse Thomam 
et peae prsBfuisse dixeris , adversus errores Graecorum , hœre- 
ticorum et ration alistarum ineluctabili vi et faustissimo exitu 
decertantem. Sed hœc maxima est et Thomae propria , nec cum 
quopiam ex doctoribus catholicis communicata laus, quod 
Patres Tridentîni , in ipso medio conclavi ordini habendo , una 
cum divinae scripturae codicibus et Pontificum maximorum de- 
cretis Summam Thomae Aquinatis super altari patere volue- 
runt, undê consilium, rationes, oracula peterentur. 
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serve à lui seul et qu'il ne partagea avec aucun des 
docteurs catholiques , lui vint des Pères de Trente , 
quand ils voulurent qu'au milieu de l'assemblée con- 
ciliaire, avec le livre des divines Écritures et les 
décrets des pontifes suprêmes, sur l'autel même, la 
Somme de saint Thomas d'Aquin fut déposée ou- 
verte, pour pouvoir y puiser des conseils, des rai-, 
sons , des oracles. » 

V. — Ajoutons, avec le savant pontife qui régit 
l'Église et semble avoir pris à tâche de porter à soa 
comble la gloire de saint Thomas , que les ennemis 
les plus acharnés de la foi ont célébré à leur ma- 
nière la puissance du Docteur angélique. 

« Une dernière palme semble avoir été réservée à 
cet homme incomparable : il a su arracher aux 
ennemis mêmes du nom catholique le tribut de 
leurs hommages, de leurs éloges, de leur admira- 
tion. C'est un fait certain que parmi les 'chefs des 
partis hérétiques, il y en eut qui déclarèrent haute- 
ment qu'une fois la doctrine, de saint Thomas mise 
de côté , ils se faisaient fort d'entrer en lice avec les 
docteurs catholiques, et de les vaincre; bien plus, 
d'anéantir l'Église, — L'espérance était vaine, sans 
doute, mais le témoignage ne l'est point*. » 



1 Bulle i^TERNi Patris : Haec quoque palma viro incompa- 
rabili reservata videbatur, ut ab ipsis catholicî nominis adver- 
sariis obsequia, praeconia, admirationem extorqueret. Nam 
exploratum est inter hsereticarum factionum duces non defuisse, 
qui palam profiterentur, sublata semel e medio doctrina Tho- 
mae Aquinatis , se facile posse cum omnibits catholicis doctori- 
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II 



I. — Oui, Bucer* promettait trop quand il disait 
avec autant d'orgueil que d'emphase : Toile Tho- 
mam, et dissipabo Ecclesiam. — Si puissant que 
l'on suppose saint Thomas d'Aquin, ce n'est pas 
sur lui que l'Église repose , mais sur la parole et la 
vertu de Jésus-Christ. 

L'autorité de l'Ange de l'École est grande; elle 
est, sans conteste, hors de pair en théologie : ce 
n'est pas une raison pour la confondre avec l'auto- 
rité divine de l'Église, ni pour mettre l'une et 
l'autre sur le même pied. D'autre part, il faudrait 
être un détracteur bien déclaré de l'incomparable 
théologien pour se faire , des contradictions qu'il a 
subies dans l'École, et même des taches humaines 
qu'on, pourrait signaler dans ses œuvres, un pré- 
bus suhire certamen, et vincere (Bèze), et Ecclesiam dissipare 
(Bucer). — ]nanis quidem spes, sed testimonium noQ inane. ^ 

1 Martin Bucer ( transformalion latine de son nom allemançl 
Kuhhorn, corne de vache) y né à Schlestadt en 1491» Tut un 
des premiers apôtres de la réforme. Bossuet le qualifie de grand 
architecte de subtilités et en trace le portrait suivant : « C'étoit 
un homme assez docte, d^un esprit pliant, et plus fertile en 
distinctions que les scolastiques les plus raffinés ; agréable pré- 
dicateur; un peu pesant dans son stile; mais il imposoit parla 
taille et par le son de la voix. Il avoit été jacobin, et s'étoit 
marié comme les autres, et même, pour ainsi parler, plusq\ie 
les autres, puisque sa femme étant morte, il passa à un second 
et à un troisième mariage, h {Hist. des Variations, 1. 3, p. 123.). 
— Il mourut (lo5I) en Angleterre, où l'avait appelé le fameux 
Cranmer, premier archevêque protestant de Cantorbéry. 
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texte pour rabaisser sa prééminence, restreindre 
son autorité et amoindrir sa gloire. 

La vérité est entre ces extrêmes. Elle reconnaît 
au Docteur angéliqué ce haut rang d'honneur que 
lui ont acquis dans l'Église sa science et son génie ; 
elle n'estime pas néanmoins qu'il soit téméraire ou 
messéant de jamais penser autrement que lui. Il est 
le premier des docteurs, si l'on veut, et l'Église 
accorde une particulière confiance et une spéciale 
recommandation à ses œuvres; mais, en approu- 
vant, les écrits d'un docteur, elle ne prétend pas, 
quelque magnifiques éloges qu'elle lui décerne, 
imposer toutes et chacune de ses assertions comme 
règle de foi et d'enseignement. « L'autorité , disait 
saint Augustin % est diviiie ou humaine; mais la 
seule toujours vraie, ferme, souveraine, c'est l'au- 
torité divine. » Bien plus , la doctrine des docteurs 
catholiques tire son autorité, ainsi que renseigne 
saint Thomas en personne, de l'Église; et* c'est 
pourquoi il faut plus tenir à l'autorité de l'Église 
qu'à celle d'Augustin , de Jérôme ou d'un docteur 
quelconque : Ipsa doclrina catholicorum doctorum 
ab Ecclesia auctoritaiem habet; unde magis stan- 
dum est auctoritati Ecclesiœ quam axACtorilati vel 
Augustini, vel Hieronymi, vel cujxASCumque doc- 
ioris*. 



^ De Ordine, 1. 2, c. 9 : Âd discendum item necessario du- 
pliciter ducimur, aucloritate atque ratione... Auctoritas autem 
partim divina est, partim humana; sed vera, firma, summa 
est quse divina nominatur. 
Sum. 2. 2,q. 10, a. 12. 
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ir. — * A cela, quoi d'étonnant? L'humaine infir- 
mité se fait sentir aux plus puissants génies. Selon 
Melchior Gano, reproduisant saint Augustin, ce pri- 
vilège d'échapper à toute erreur. Dieu n'a voulu 
l'accorder qu'aux divines Écritures; hors de là, 
quelles que soient la science et la sainteté, personne, 
parmi les écrivains humains , n'est à l'abri des mé- 
prises, des illusions, des défaillances : Hanc siqm- 
d&m felicitatem, Deus in solis divinis voluminibi^ 
inesse voluit, quemadmodum Âuguslinus gravissime 
€tc verissime tradidit, Cœtero qui nemo, quaniumvis 
eruditus et sanctus, non interdum hallucinatvr, non 
alicubi cœcutit, non quandoque labiiurK 

Mais il nous faut entendre les paroles mêmes de 
saint Augustin , d'autant plus que l'illustre docteur 
les adresse et les applique à cet autre illustre doc- 
teur qui s'appelle saint Jérôme : Ego enim fateor 
charitaii tuœ, solis eis Scripturarum libris , quijam 
canonici appellantur, didid hune iimorem honorem- 
que déferre, ut nullum eorum auctorem scribendo 
aliquid errasse firmissime credam.,, Alios autem ita 
lego, ut quantalibet sanctitate doctrinaque prsepol- 
learU, non ideo verum putem, quia ipsi ita sensé- 
runt; sed quia mihi velper illos auctores canonicos, 
vel probabili ralione, quod a vero non abhorreat, 
persuader e potuerunt, Nec te, mi f rater, sentire 
aliud existimo : prorsus, inquam, non te arbitror 
sic iegi tuos libros velle, tanquam^ Prophetarum vel 



* De Locis theol, 1. 7, c. 3. Migiie, Gr. C. de théol., t. 1 , 
c. 369. 
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Apostolorum; de quorum scriptis, qu^d omni ertore 
careant, dubilare nefarium est *. 

Telle est la loi humaine. 

Ainsi s'expliquent certaines défaillances meta- 
physiques et théologiques qui se rencontrent de 
loin en loin dans la Somme de saint Thomas : par 
exemple, la non-répugnance de l'éternité du mondej, 
l'impossibilité de démontrer par la raison que le 
monde a commencé % la négation de l'immaculée 
conception de Marie ^ Nous n'ignorons pas qu'on a 
tenté de défondre sur ce dernier point la mémoire 
du saint Docteur, en supposant une altération de 
texte; mais cette interprétation serait vaine, que 
l'Ange de l'École n'en garderait pas moins à nos 
yeux son incomparable prestige. Nous sommes 
moins édifiés des efforts par lesquels on prétend 
justifier ce qui ne saurait l'être. 

Ainsi s'expliquent les nombreuses dissidences 
théologiques pour et contre saint Thomas. Qui- 
conque, en effet, a étudié avec quelque attention la 
science sacrée, sait que, sur un grand nombre de 
questions, les théologiens sont divisés entre eux », et 
que dans ce partage le Docteur angélique professe 
des sentiments contredits par des maîtres de pre- 
mière autorité ; que même, plus d'une fois, il se fait 



1 Epùi. 82» n. 3. Ed. Caillau, t. 39, p. 97. 
« Sum. 1 P. q. 46, a. 1, C. 
» /6id., a. 2, 
* 3 P. q. 27, a. 2. 

> Cf. MEuai. Cano, De Loe. thtol., 1. 8, c 5. Miinte, L 1 , 
col. 513 et seq. 
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contre lui une majorité imposante. Qui ne connaît 
les célèbres divisions , sur des points divers , entre 
Thomistes d'une part , et de l'autre Scotistes , Moli- 
nistes, Augustiniens? Les Thomistes forment, si 
l'on veut, la meilleure fraction de l'École; leurs 
contradicteurs n'en gardent pas moins leur ortho- 
doxie et leur valeur. Or ces divergences n'existe- 
raient pas, si l'affirmation du Maître faisait loi au 
point de s'imposer universellement et absolument. 

IIL — Telle était la manière de penser et de dire 
de l'illustre cardinal Pierre d'Ailly, soutenant à la 
cour pontificale d'Avignon, la cause de l'Université 
de Paris contre le dominicain Jean de Montson, 
adversaire acharné de l'immaculée Conception, et 
qui se réclamait ouvertement de l'autorité du Doc- 
teur angélique. 

« La sacrée Faculté , disait-il < , applique à ce saint 
confçsseur ce qu'Augustin disait du bienheureux 
martyr Cyprien : « Je reçois avec éloge tout ce qui, 



1 Proposiito contra M, Joann. de Montesono, n. 2; Œuvres 
de Gerson , t. 1 , col. 703 : Protestamur quod contra honorem 
et reverentiam sancti Thomœ de Aquino, aut doctrinae ipsius, 
nihil omnino proponemus... Nara de hoc sancto confessore prae- 
memorata Facultas asserit illud quod de B. martyre Cypriano 
ab Augustino dictum est : Ego, inquit, litteras Cypriani, non 
ut eanonicas habeo; sed eas eax Canonicis considéro, et quod 
in eis divinarum scripturarum auctoritati congruit, cum lande 
eju8 accipio, Nec tamen ipse injuriosum aut temerarium arbi- 
tratur illud quodsequitur dicere : Quod autem ex non congruit, 
cum pace ejus respuo... Sic igitur hujus Docloris sanctitatem 
veneramur, et ejus doctrinam, quantum fides vel ratio potitur, 
tenendam censemus. 
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dans ses écrits, est conforme à l'Écriture » ; et il ne 
croyait pas qu'il fût injurieux ni téméraire d'ajouter: 
« Je rejette, sans rien diminuer de mon respet, ce 
qui serait contraire. » Ainsi nous respectons la 
sainteté de ce Docteur, et nous faisons profession 
de suivre sa doctrine autant que la foi et la raison 
le permettent. » 

De ce témoignage et de ce rapprochement nous 
n'acceptons que la substance : à Cyprien, dont on 
connaît la défaillance passagère, glorieusement 
lavée dans le sang du martyre, nous préférerions 
Augustin lui-même quand il s'agit d'établir une 
comparaison avec le Docteur angélique, dont la mé- 
moire demeure radieuse et immaculée. 



FIN 
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Publiée avec Tapprobation de l'Ordinaire. 

1 beau vol. in-8. '. 6 fr. 



HISTOIRE DE SAINTE ANGÊLE MËRICI 

ET DE TOUT l'ordre DES URSULINES DEPUIS SA FONDATION JUSQU'A NOS 

Par M. Tabbé V. POSTEL 
Deux beaux volumes in-8 avec portrait 15 fc 

VIE 
DU VÉNÉRABLE FRÈRE JEAN DE SAINT-SAMSOH 

BELIOIEUX CARME DE LA B^FOBME DE TOUBAINE 

Par le R. P. SËRNIN MARIE de SAINT-ANDRÊ, Carme déchaaa6 
Beau volume in-8, avec portrait. . . 7 fr. 50 



ALBERIC DE FORESTA 

DE LA COHPAONIE DE JÉSUS 
Fondateur des Écoles apostoliques 
SA VIE, SES VERTUS £T SON OEUVRE 

Par le R. P. de CHAZOURNES 
2* édit. In-18 jésus. 3 fr. — Le> même vuvrage^ avec portrait, 3 fr. 



HISTOIRE DE M'"^ LE GMS 

LOUISE DE MARILLAO 

FONDATRICE DES FILLES DE LA CHARITE 

Pïréoédée des lettres de Mgr MERMILLOD, et de M. FIAT, sup. 
des Prêtres de la Mission et des Filles de la Charité. 
In-8. • . . T fr. 50. — In-18 jésus. ... 3 fr. &9 



YIE DE . LA MÈRE MARIE TÉRÈSE 

« 
rairDATBIOB ET FSEMIÈBE SUPÉBIEURB OENiJSALB DES SOSUBS Vm 

L*ADOEATION RÉPARATRICE 

Par Mgr ITHULST 
3* édition. In- 18 jésus avec 2 portraits 4 fr. 

ÉLIZABETH SETON 

ET LES COmiENCSMENTS DE L*ÉGUSE CATHOLIQUE AUX tfTATS^UHIS 

Par M™* DE BARBEREY 
4* édition. 2 vol. in-18 raisin, avec portrait 5 fie 



s LTBRAnilE P01TS81EL0UB FBÈRVfl 

TIE INTÉBIIVRI U Ik TRÈS SÀI!TI YIIB6S 

OUYRAOB BBCUBILLl DBS lîCRITS DB H. OUBB 

Ayoo approbation de S. E. le cardinal Guibert^ archevêqne de Pleuis. 
2* édition. In-12 3 fr. 



VIE DE M. OLIER 

rOHDATBUB DB LA COMPAGNIB BT DU S^IONAIRB SAUTT-SULPICE 

Par M. FÂlLLON, prêtre de la même Compagnie. 

4* édition revue et considérablement augmentée. 3 vol. in*8 d'environ 

2,000 pages, ave^ 30 gravures sur acier et fao-eimile. 22 fr. 50 

VIE DE M. DE COURSON 

13* BXIPiRIBTTR DU SÉMINAIBB ET DB lA COMPÀOKIB DB SAINIHIOLPICB 

Par un PRÊTRE de la même Compagnie» 
In-i8 Jésus avec portrait, 4 fr. 

M. TEYSSEYRRE. 

Prêtre de Saint-Sulpioe, 
Fondateur de la petite communauté des Clercs de Saini-Sulpioe, 

S4 VIE, SON GKUTRE, SES LETTRES 

Par M. l'abbé PAGUELLE db FOLLENAY 

Supérieur da petit séminaire de Saint-Nicolas du Ghardonnet. 

In-18 Jésus avec portrait, 4 fr. 



VIE ET ŒUVBES 

DE LA B" MARGUERITE- MARIE ALACOQDE 

Par les Religieuses du monastère de la Yisitation de Paraj-le-Monial 
2* édit. 2 forts volumes in^. 15 fr. 



HISTOIRE DU P. CLAUDE DE LA COLOMBIÈRE 

DE LÀ COMPAGNIB DB JÉSUS 

Par le P. Euoènb SEGUIN, S. J. 
2* édit. In-18 jésns, avec portrait. » . • . • 3 fr. Sd 

LE R. P. LAGORDAIRE 

Par le R. P. CHOCAKNE, des Frères Prêcheurs 
3' édit. 2 vol. in-8, 10 fr. -* 6' édit. 2 vol. in-18 jéins. 5 fr. 

VIE DU V. P. LroERMANN 

Par S. E. le cardinal PITRA. 
3* édition. In*>8. 8 fr. — JDe même ouvrage, in-18 jésns. 4 fr. 



PBnfCXPALBS PUBLICATIONS. 9 

VIE DE FRÉDÉRIC OZANAM 

PBOFESSEUB DB LITTÂBATUBS ÉTBANGÀBB A LÀ 80BB0NNB 

PAR SON FRÈRE C.-A. OZANAM 

Chapelain d'honneur de Sa Sainteté, Missionnaire apostolique. 

In-8", ayeo portrait 7 fr. 50 

Le inSme ouvrage iii-18 jésm. 4 fr. 

LA MAEQUISE DE BAROL 

SA m ET SES OEUVRES, SUIVIES D'UNE NOTICE SUR SILVIO PELUCO 

Par M. le vicomte DB MELUN 

In-8^, aveo portrait i fr. 

Le même ouyrage, 2" édition. In-18 jésus. . 2 fr. 50 

VIE DE LA SOBUB ROSALIE 

FILLI DB LA CHAKITÉ 

Par M. le vicomte de MELUN. . 

8» édition. ^-8*, aveo portrait • . 6 fr. 

Le même ouvrage, in-18 jésus aveo portrait. 1 fr. 50 

VIE DE MADEMOISELLE DE MELUN 

(1618-1679) 
Par M. le vicomte db MELUN 

Quatrième édition. In- 8^ aveo portrait 6fr. 

Le même ouvrage. In-18 jésna. 3 fr. 

mnm m sm âipioik di imori 

Précédée d'une lettre de S. G. Mgr l'évéque d'Orléans 
2* édition. Jn-S"*, aveo portrait 7 fr. 50 

SAINT FRANÇOIS D'ASSISE 

Par le R. P. LÊOPOLD DE CHÉRANCÊ 
In-8' aveo portrait 6 fr. 50 

Le même ouvrage, in-18 jésus aveo portrait. 3 fr. 

wmm poptiÀiRE m saint feaviiois b'assiss 

Par le marquis Anatole db SÊGUR 
4* éditi(Hi. In-18 raisin. * 1 fr 25 

LE POÈME DE SAINT FRANÇOIS 

Par le marquis Anatole db SËGUR 
5* édition. In-i8 raisin 1 fr. 30 

L» m^me, édition de Inxe, aveo une pbotogrApbie. 2 fr. 50 . 



iO LTBBAJBIB FOUSnCLGUS FRÀSIt. 

HISTOIRE DE FRANGE 

Depuis 1814 Jusqu'à nos Jours 

Par M. POUJOULAT 
4 Toliimesln-S* •..,...•. tt fir. 

VIE DE SAINT PAUL 

P«r M. Tabbé ViX, doctenr en théologie, du diocèse de Strasbourg. 
Un beau Tolune in 8° raisin ....•••• 7 fr 50 

TU SI U TÉHÉBABII lÈBI ÀfiSiS BI iîm 

Par M. SB LâKTâGES 

Édition revue et ang^nentée par M. Ltjoot. 2 beaux volumes în-8*. 
aveo portrait, gravures et autographe. 12 fr. 50. 

VIE DU VÉNÉRABLE BÉNIGNE JOLY 

X.E F^BB DBS FAUTBB8 

D'apris les nuurasorits et les «iteBrs «mtenporalBS 

Par M. Tabbé B.,., euré de Yelnaj. 

ln-18 Jésus, avec portrait • 4 fr. 

VIE INTÉRIEURE DD FRÈRE MARIE-RAPHAEL H. METSSON 

Diacre de l'ordre des Frères-Prêcheurs, de la province d'Occitanie, d'après ses 
notes et ses lettres; par le R. P. Pis Bbamabs, du même ordre. 

V édition. In-i2 3 fr. 

VIE DU V. J. B. DE LA SALLE 

VONDATBUB DB l'IBSTITUT DES BBànÉS OB8 ifoOLBS GHBÉlIBBXBa 

2* édition. — 2 vol. in-8^ aveo portrait et plan. . 5 fr. 
Le même. 1 vol. in-12, aveo portrait et plan 3 fr. 50 

Vie de saint Tincent de Fanl, par L. Abbllt, èvéqae de Rodes. Nouvelle 
édition. 2 volumes in-12 avec gravures 7 fr. 60 

Tie de la vénérable Louise de Harillao, venve de M. Legras, fondatrice et 
première Supérieure de la Compagnie des Filles de la Charité, servantes des 
pauvres malades, par M. Oobillo^, curé de Saint^Laurent. Revue et augmentée 
par M. Collet. Nouvelle édition in-12 1 fr. 25 

Sainte Jeanne de Valois et l'Ordre de l'Annoneiade, avec une introduction 
sur la vie religieuse, par M. Tabbé Hébrasd, chanoine de la cathédrale d'Agen, 
docteur en théologie et en droit canonique. Ouvrage approuvé par Mgr l'év^iae 
d'Agen. ln-12 4 fr. » 

Histoire de saint François de Paule et de son eouTent du Plessis-les- 

Tonrs. In-8« avecportrait 7 fr. SO 

— La même. 2» édition. io-i8 Jésus 1 fr. 25 

Esprit (LO de saint François d'Assise, par le P. Bbrsabsin ni Pabis, 
capucin. Revu et augmenté d-uoe notice sur rauteur, par le P. Apollisaisb sb 
Valence, religieux du même ordre. 2 vol. in-18 raisin « . 6 fr . 

Vie du P. Ghérnbin de llanrienne, de l'ordre des Frères mineurs Capndas» 
Par M. l'abbé TaccHBT, membre de la Société d'Histpire et d'Archéologie o» 
liaurienne. ln-8* raisin, avec portrait. . • . 6 fr 



FBIHGIPALBS PUBLICATIONS. It 

""* LES PSAUMES ", 

TRADUITS DE L'HÉBREU EN LATIIST 

Analysés et annotés en français, avec' la Yulgate en regard 
et l*indication des différences entre les deux versions 

Par M. LE HIR 
iincien professeur d'Écriture sainte et d'hébreu au séminaire Saint-Sulpice 
Publiés par M. Gràndyaux, directeur au même séminaire. 
In-12. 3 fr. 75 

LES TROIS GRANDS PROPHÈTES 

ISAIE, JÉRFIMIE, ÉZÉGHIEL 
Par M. LE HIR, 
Publiés par M. Grandtaux, directeur au séminaire Saint-Sulpioe. 

In-lî. 3 fr. 75 • 

LA SAINTE BIBLE ê 

TRADUCTION DE L'ANCIEN TESTAMENT D'APRÈS LES SEPTANTE 

Par P. GIGUET 
Bévue et annotée. 4 volumes in-i2 15 fr. 

CONSIDÉRATIONS 

FOUR LA 

MÉDITATION QUOTIDIENNE 

Par M. Tabbé Gathabd, oaré de Saint-Louis d'Antin 
4 beaux volumes in-12 12 fr. 

JÉSUS-CHRIST 

Études Mur sa vu et sa doctrine dans leurs rapports avse Phistotre 

de l'hunMnitéf 

Par le docteur J.-M. SEP P. 

2 volumes in-8**. . . . . . . . . ...... 12 fr. 

VIE DE N.-S. JÉSUS-CHRIST 

Par M. Tabbé Le Camus, directeur de Técole Saint-François de Sales 
à Caetelnaudary. 2 vol. in-8° {Sous presse.) 

9IGTI01AIRE mmmi des sciences ECCLÉSIlSnQDÉS 

Histoire de la Religion et de l'Église. — Discipline ecclésiastique. — Liturgie 

Théologie dogmatique et morale. ~- Droit canon. 

Hagiographie. — Fape», — GoMciles. — Sièges épiscopaux. — Abbayes. 

Ordres religieux. — Schismes. — Hérésies. — Exégèse biblique. — Biograpiiie 

et Bibliographie religieuse. 
Par M. rabbé GLAIRE 

2 forts volumes in-S** raisin à 2 colonnes • . • 3S fr. 

JLes mêmes en demi-reLi, dos chagrin, 6 fr. 50 en plus. 
Les mêmes en toile. . . 4 fr. en plus. 

Sssai sur les Hissions dans les pays catholiques. Leur histoire, 'leur 
utilité, les diverses méthodes à employer et les devoirs des MissIopnaireB. par 
le R. P. Delpedch, supérieur des Oblats deMarie, à Saint-Martin.de Tours. 
In*18 Jésus ..•.•».....•.•.«..•*(.« ..t.. .«••«•«•« ..i. ...••••* 1 UT. dv 

Lettres pastorales et mandements de Mgr Regnault» évègue de Chartres. 
CoUeetion contenant une période de plus de 20 années, depuis 1852 jusqu'ea 
1873. lB-8'....... ,....:. f 4fr. 
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LTBRintra pouBintLOtn FBi^Bn 



LA MYSTIQUE DIVINE 

NCTnCldbl BU GOnUFAÇOHS BIABOUQOU R US AKALOfilll BOUnOt 

Par M. l*ftbbé J. RIBET 

Pr6tr« de Salnt-Sulpice, profMMnr d« thèologto monde in grand fièminaire 

da Lyon. 

Trois baanx Tolttmes in-8^ . 22 fr. 



MÉartÀTUM» 8UR LIS PXINCIPAUBS OBLIOATIOllS 

DE LA VIE CHRÉTIENNE ET ECCLÉSIASTIQUE 

Par M. rabbé CHENART, 
Docteur de Sorbonne, directeur au séminaire Saint-Sulpico 

NonYelIe édition, revne par M. Gobsklin, directeur an même séminaire 
et par un antre membre de la Ck>mpagnie de Saint-Sulpioe. 

^ Yolnmes in-18. . . 3 fr. 

ŒUVEES SPIRITUELLES DE M. OLIER 

•Catéchisme chrétien pour la vie in* 
térieure. Ëdition conforme aux édi- 
tions primitives. In-32 raisin. 60 c. 

Esprit d'nn direetenr des ftmes (L*). 
lQ-32 raisin • 70 

£xplicatioB des cérémoniefl de la 
grand'messe de paroisse, selon 
Fusage romain. In-32 raisin. 1 fr. 25 



Introduction à la Tie et avzTertiia 

chrétiennes. No^yelie édition. 
In-32 raisin 1 fr. 

Jonmée chrétienne (La). Nouvelle 
édition corrigée et augmentée. In-32 
raisin ....1 fr» 

Lettres spirituelles. NonteUe édi- 
tion. 2 vol. in-32 raisin. . 2 fr. M 



IIS ntm Dl fiORimS A lÀPIDll 

EXTRAITS DB BBS COlfMBHTAlRBS SUS l'JÉOSIIUBB SAINTE 

Par M. rabbé BARBIER 
4* édition. -^ 4 forts voinmes in-8® raisin. . 32 fr. 



MANUEL DES ŒUVRES DE PARIS 

INSTITUTIONS BBLIOIBUSBS BT CHABITABLES 

BT principaux ÉTABLISSBMBIITS DBS OtfPAmTBKBBm 

iPOUTANT RECBYOIK DES ORPHELINS, DBS INDIGBNTS BT DBS laïADSS 

DB PARIS 

Nouvelle édition in-iS jésns 3 fr. SO 

Btnde sur Jérôme Savonarole, des Prèrs« Prêcheurs, d'après de nouveaux 
documents, par le H. P. fimmanuel-Geslas Batonmb, au même ordre. 
In-18 Jésus .... 8 fr. 75 

Œuvres spirituelles de Jérdme Saronarole, des Frères prêcheurs, ooUa- 
tionnées et traduites sur le texte original, par le R. P. nnmanoel-Geslas 
"Bayonnb, du même ordre. 3 vol. in-18 jâus avee portrait 10 fr 

Pensées et affections sur les mystères et sur les fêtée qui se rsneontrent dan» 
l'année et neuvaines de Noél, de la Pentecôte, de l'Assomption et de Tlmmacalée 
Conception de la sainte Vierge Bfarie, par le R. P. Gaétan-Marie na BtfaGâm. 
les Frères Mineurs Gapueins. Traduit ae Pitalien. 2 vol. in-i8 raisin. 4 fr. • 

l'/^nsées et affections sur la Passion de N. S. J.-C, pour tons les joars de l'année, 
tirées des divines Ecritures et des saints Pères, par le R. P. Gaétan-Marie de 
BERGAMEjdes Frères Mineurs Capucins. Traduit de l'italien par le R. P Bsiiorr, 
du môme ordre S vol. in-18 raisin 7 fr. 50 



PRINCIPALES PUBLICATIONS. 



!» 



IMITATION DE JÉSUS-CHRIST 

TBADUCTION INÉDITE DU XVII* SliCLB 
PubUée par Ad. HATZF£LD 

Un Tolnme iii-8^ raisin, papier glaoé * . • 20 fr. 

Le même ouvrage, io-S jésus, sur papier vergé de Hollande 
Éditior de luxe, tiré» à petit nombre^ 30 flr. 

La même traducH<m„ sans le texte latin, ayeo des réflexions tirées 
des œuvres de Bourdaloue. Gros in-32 raisin 1 fr. 50 



OUVRAGES DE M. L'ABBÉ CHEVOJON 

CtTBÉ DE NOTRE-DAME DES TICTOIRES 

Le Manuel de la jeune fille clirétienne, approuvé par Mgr rarchevêirie de^ 
Paris. 8* édilioD. ln-32 raisin , . , , , , l fr.2&- 



La Perfection des jennes filles, approuvé par Mgr l'archevêque de Paris. 
10« édition, ln-32 raisin , 1 fr. 25 

Le Souvenir des morts ou Moyens de soulager les âmes du Purgatoire. 2« édi- 
tion, entièrement remaniée par l'auteur, ln-32 raisin 1 fr. 2& 



OUVRAGES DU R. P. BLOT 



Au ciel on se reconnaît ; lettres de 
consolation. 2S« édition, revue et 
augmentée, ln-18 1 fr. 

Cœur agonisant (Le). Salut des mo* 
ribottds, consolation des afiQigés. 
1 vol. ïn-18 . 1 fr. 



Oœur eucharistique (Le) ou le 
Cœur de Jésus dans le saint 
Sacrement; approuvé parNN. SS. 
les évèques ae Versailles et du 
Mans; honoré d'un bref du Pape. 
2vûl. in-12 7fr. 



De la Crèche an Calvaire. Méditations à Tusage de la jeunesse, d'après saint 
Bonaventure et saint Ignace ; précédées d^une introduction, par Mgr d'HcLST. 
ln*U raisin « .#.. 3 fr. 

Lectures pour chaque Jour, extraites des écrits des saints et des bienheu- 
reux, sous la direction du R. P. Ghocarnb, des FF. Prêcheurs. 2 vol. in-32 
Jésus. .•.•..•••« •••...il 1 •!«.«.. 5 fr, 

Catéchisma à l'usage des humbles serviteurs du Saint et Immaculé Cœur de 
Marie, par le R. P. Barrille S. J.In-18 raisin 1 fr. 3& 

Offices de TÉglise complets, expliqués et annotés, suivis d'un recueil de 
prières tirées des œuvres de saint Augustin, sainte Thérèse, saint François de 
Salea, Boisuet, Bourdaloue, Fénelon, etc.. par M"* de BAaBsaBT.ô* éoition. 
revue, augmentée et revêtue de nombreuses approbations. Gros in -32 
Jésus 4 fr. 

Combat spirituel, par le P. Scupoli. Nouvelle treiduetion franeaitef aug- 
mentée ae 38 nouveaux chapitres traduits pour la première fols ae l'italien 
en français, par M. l'abbé Richb, prêtre de Saint-Sulpice. 5* édition. ln-32 
raisia • 1 fr. 20 

Zèle de la perfection religieuse (DuJ, des moyens de l'exciter^ de l'accroître 
et de le conser7er, par le P. Joseph Batma, S. J. Traduit du latin par le R. P. 
OLiVAmT, de la O* de Jésus. 6* édition ln-32 raisin. e ^^ ^* 

Manuel des Enfants de Marie, à l'usage des Ouvroirs et des Écoles des 

Pilles de la Charité. Nouvelle édition, revue et oonsidérablemeBt augmentée. 

' tlrosln-3S raisin, orné d'une gravure.. t*.. • 1 fn 20, 



i^ LIBBAinxA POUBSIBLGUB rR%RK8. 

TRAITÉ DE L'AMOUR DE DIEU 

DE SilNT FRANÇOIS DB SALB8 

Édition revue et publiée par le P. Marcsl BOCK 
Tris beau toI. in-S** jésns, avec gravure 12 fr. 

YIE CHRÉTIENNE FUNE DAME DANS LE MONDE 

Par le E. P. DE RAVIGNAN. 
Troisième édition. In-i2 ^ fir. 

LES COMMUNAUTÉS RELIGIEUSES A VŒUX SIMPLES 

LÉGISLATIOir CAKOKlQrS ET CITILB 

Par M. l'abbé CRAISSON, ancien vicaire général 

ancien sopérisur de grand séminaire. 

In-8*» Itt. 

ANNÉE FRANCISCAINB 

on COCRTES MÉDITATIONS SUR l'ÉYAMGILB 

A t'USAGE DES TERTIAIRES DE SAINT FRANCIS 
2 forts volumes in- 12 8 Ir. 

MÉDITATIONS POUR TOUS LES JOUES DE L'ANNÉE 

D'après les meilleurs auteurs ascétiques 
PAR M. l'aBBIÊ D. BOUIX, docteur en THÉOLOOn 

4 volumes in-12 10 fir. 

GomTEs iéditâtiom pou tocs lis jodbs di vmt 

SUR LES VÉRITÉS DE LA POI, LES EXEMPLES DE JfiSDS-CBRlST 

LES VERTUS CHRÉTIENNES, LES VICES CAPITAUX, LES MOVEkNS EFFICACES 09 SALUT 

ET DB UL PERFECTION ET LES FÊTES PRINCIPALES DE L'AUNAS 

Par le P. PAUL GABRIEL ANTOINE 
Publiées par le P. Aursrt, de la même Compagnie. In-18 raisiii. S fir. 

LES MÉDITATIONS DE LA VIE DU CHRIST 

Par saint BONAVENTURE 
de Tordre des Frères Mineurs. Cardinal de la sainte Eglise romaine 

Evèqoe d'Albano, etc. 

TRADUITES PAR M. H. DE BIANOST 
Sixième édition. In-18 raisin » 3 fr. 

EXERCICES SPmiimS lE SÂMI MACS DE LOfOIi 

annotés par le R. P. Roothaan, général de la Compagcie de Jésus, et traduitssor 
le texte espagnol par le R. P. Pierre JennesseauXi de la même Compagnie. 

NOUVELLE ÉDITION 

Corrigée et auementée de deux lettres de saint Ignace et de Topuscule 
da R. P. RooTSAAN, sur la manière dé méditer. 

In-12 3fr. 



miNCTpAu» publtcattoîw. 



IS 



ŒUVKES DU VÉNÉRABLE LOUIS DE GRENADB 

Traduites par M. Tabbé M.-B. COUISSINIER 

Gnide des pécheiirs. 2 yolumcs 
m-12 . 4fr. 50 

Mémorial de la vie eliréttenne. 2 toI. 
in-12 6 fr. 

Traitéderoraison, 2to1. izi-12. 6 Or. 

Traité delà perfection de ramonr 
. deDien. I>-12 2fr.75 

Tsaité de la Tie de N. S. Jésus- 
Christ. 2« éditioD. In- 12. 2 fr. 2S 



Hésitations sur la Passion de N. S. 
Jésns-Clirist et sur les grandes vé- 
rités de la foi. 3* édit. in- 12. 2 fr. 10 

Mémorial dn chrétien, suivi d'un dia- 
logue sur le mystère de l'Incarnation 
entre saint Ambroise et saint Au- 

fastin, traduit pour la première fois 
e Tespa^nol. in-12. . . . 2 fr. 

Traité de la doctilne ehrétienne. 
2?ol,in-12 4fr. 50 



MÉLODIES RELIGIEUSES 

Paranhrases des textes sacrés, mises en musique, en latin et en franciEds 
*^ ParG. DUPREZ 

Grand in-4^ » 



20 fr. 



ÉLÉVATIONS POÉTIQUES ET RELIGIEUSES 

Par Marie J£NNA 

AVBC mtB PRÉFACE PAR M. AuTOINB ME LATOUR 

Troisième édition. In-18 jésus 3 fr. 

La Lirre des visions et instnictions de la B. Angèle de Foligno, traduit 

du latin par Ernest H ELLO. — Deuxième édition. In-1 8 2 fp. » 

Rnshroflk Vadmirfthle. ^Euvres choisies, traduites par Ernest Hello. fn-18 
**■■ 1 ft. 80 

ODVRAGES ET TRADDCTIONS DE M, G. SAINTE-FOI 

Vie de Notre-Seignenr Jésus- 
Christ, du docteur Sepp, traduite 
de l'allemand. Approuvée par S. £m. 
le cardinal archevêque de Bordeaux. 
3 Yol. in-18 Jésus avec carte . 9 ft. 

Mystique dirine, naturelle et dia- 
bolique (La), par Gqbrrbs, traduit 
de Tallemana. 2* édition. 5 Toi. in-18 
Jésus 16 fir. 



Hevrés sérieuses .d'un Jenne 
homme. 10« édition, in-32. 1 fr. 25 

Heures sérieuses dn jeune aae. 
3« édition, in-32. . . . 1 fr. 25 

Heures sérieuses d'une jeune per- 
sonne. ?• édit., m-32 raism. 1 fr. 50 

Heures sérieuses d'une. jeune 
femme. ?• édition, ln-18rai8m. 2 fr. 



BIBLIOTHÈQUE DU SAINT SACREMENT 



La Divine Eucharistie. Sujets pour 
l'adoration du très saint Sacrement, 
extrait des écrits du R. P. Bymard. 

— PasMiÈR» SÉRIE : La ^ri^ncê 
ritXU. 5* édit. In-32 iésus. . 1 fr. 50 

—Dedxièmbsérie: La Sa%ntf Co«- 
Muntofi. 4* édit. In-32 iésus. .1 tr. oO 

— Troisième SÉRIE : Retratus aux 
pUit dt Jésut'Eucharitti:^* idvt. 

ln-32 Jésus. ..•/,-,• ^ ^'. 'P 

- QOATRIÈME SÉRIE : LEwhar%stu 

et la perfection ckrét%enne, 2« «dit. 

In-32 Jésus 2 fr. 25 

Uois de Marie de N.-D. du très 



saint Sacrement. Méditations ex- 
traites des écrits du T. R. P. ëtmarb. 
3« édition. In-32 jésus. . 1 fr. 25 

Mois de saint Joseph, extrait des 
écrits du R. P. Eymaro. 2* édition. 
ln-32 jésus 90 c. 

Le Prêtre de l'Eucharistie ou le 
R. P. Ëymard, fondateur de la So- 
ciété du très saint Sacrement. 3* édit. 
ln-32 jésus 75 c. 

L'Abbé Bonnet de Loncchamp. 
ln-18. 2« édit. 1 fr. 75 

Cuers (Le e^* Raymond de), par le D* 
£var. BsATVLOS. In-18 raisin. 1 fr.2ê 



le 



LtBSÀlBIS POUBSIELOUB FBIeSBS. 



DÉVOTION AU SACRÉ-CŒUR 



Mois du Sacré-Oorar. Extrait des 
écrits de la bienheureuse Manniente- 
Marie. 3« édition. In-32 Jésus. 1 fr. 25 

Molf dv SayorMûÊnr de Jisiui, A. M. 

D. 6. 3i« édition, augmentée d'une 
Tisiie au Saint Sacrement pour cha- 
que jour du mois. In-32 raisin. 75 c. 

Pfmtlgii« de l'amour enyeni le Ottiir 

de Jésus, par Fauteur di Moi» du 
Saeri-Ccfwr, 6* éd. In-32 raisin. 

lfr.50 

Mois (Petit) du Sacré-Cœur de 
Jésus, A. M. D. G., rédigé sur un 



plu BouTean. 2> é<fit &I-32 raiaim 

50 c 

Mois dv Saeré-Cœnr de Jésvi (Non- 
rean). par le R. P. GAoniLiT, S. J. 
21* édition. In-32 Jésus. . 1 fr. 25^ 

Le Salvt de la Fnuieepar le Saeré. 
Cœur de Jésus, par le R. P. Gau- 
niLBT, de la G** de ié8us.2« édit. 
In-18 75 c. 

DéTotlen av Saeré-Gttvr de Jéswr, 

par le R. P. Scbhubb, de la G*« do 
Jésus, traduit de l'allemand par un 
Père de la même Compagnie. ln-3t 
Jésus • . . 1 fr. 25 



MOIS DE MABIE 



Mois de Marie iMtroissial (Le), par 
M. rabbé LASBnS, 6* édition aug* 
montée d'exemples pour chaque Jour 
da mois. In- 18 raisin. . . 2 fr. 25 

Mois de Marie paroissial (Nouveau) 
on le Prédicateur du mois de mai» 
par M. l'abbé LadKN. In-12. S fr. 25 

Mois de Marie de Notre Dame de 

Sées, par M. l'abbé GooavAL. Nou* 
Telle édition. In-i8. . . i fr. 50 

Mois de Marie de Notre-Dame du 



très saint Sacrement Extraits 
des écrits du R. P. ET]iitl»aTec u» 

exemple, une pratique et une aspira- 
tion pour chaque Jour; 3* écKt. rn-32 
Jésus. 1 fr. 25 

Mois de MaricEUraits de la Citim»- 
tiqut de la yénérable Mahii db Jé- 
sus d'Agréda, par un religieux de 
Tordre des Frères Mineurs dapudns. 
Première année. In-18. . 1 fr. 25 
Deuxième année, ln-18. . 1 fr. 25 
Troisième année. In-18. . 1 fr. 25 



Les iirinolpales Fêtes de la sainte Vierge. Méditations pour chacune d'elles, 
extraites des ceuvres des auteurs sacrés, et prières par une Enfuit de Marie, 
2* édition, refétue de nombreuses approbations, ln-18 Jésus 3 fr. 

DÉVOTION A SAINT JOSEPH 

des écrits dn P. BmAin. . 90 c. 

Mois de saint Joseph ou Méditation» 

des Tertus du saint patriarche, par 

M. Antonio BiANcnnii, In-32. » ^5 

Saint Joseph, ses gloires et ses]iri- 
Yilèffes, par le R. P. Ponos, de» 

Frères-Précheurs. In-i8. . ifr.80 



ht Mois de saint Josepli, d'après les 
docteurs et les saints. Ouvrage ho- 
noré d'un Bref du Saint-Père etc. ; 
Kr W^ NsTTT Do Bots. 4* édit. 
-18 ......... 1 fr. 

Mois de saint Joseph, le premier et 
le plus parfait des adorateurs, extrait 



BihUothèqne dominicaine. 
Bihliothèqne du saint Bosairow 
Bibliothèque franciscaine. 
Bibliotliéqae oratorienne. 



Mnsiqne religiense. 
Onvrages elassiqnes prlsydres. 
Onyrages classiques secondaires. 
Publications Utnrgiqiies, eto. 



L'Éducation, Journal des écoles primaires, paraissant chaque semaine* 

8« année 6 fr. par an. 

L'Enseignement Chrétien, bulletin périodique de l'enseignement secondaire» 

paraissant deux fois par mois 10 fr. par an. 

éinnales franciscaines. Les abonnements sont d'un an et commencent en 

seotcmbre , 3 fr. par an. 

La Couronne de Marie, annales du Saint* Rosaire. Les abonnements sont d'un 

(9 et commencent en janvier. 2fr. 50paran. 

^ 4382, rABxs. — ucpamsaia F. LSY^, aua oAssaTxa, 17. 



